
Le 3 décembre, le peuple suisse devra dire s il accepte ou rejette
l'arrêté fédéral concernant l'industrie horlogère suisse. Dans quel sens
faut-il se prononcer ? •

Notre industrie horlogère comprend 2 800 entreprises et occupe
(environ 70 000 personnes. Elle est une des cinq industries les plus
importantes de notre pays. Sa production représente plus de 40% de
i|a production mondiale en montres et mouvements. La Suisse est le
plus grand producteur de montres du monde. Dans les frais de production
d'une montre, la matière première correspond au IO9/» et le travail à
70'/». Notre industrie horlogère distribue annuellement 650 millions de
francs de salaire et de traitements dont le 70*/» sont versés à des Suisses
romands.

L'industrie horlogère se concentre
dans les cantons de Genève, Vaud, Neu-
châtel , Berne (Jura) et Soleure. Nous
pouvons la qualifier d'industrie essen-
tiellement romande.

Sur 2886 entreprises, 2241 ou le 79 %
n'occupent que de 1 à 20 ouvriers. Il
s'agit d'une industrie à prédominance
de petites et moyennes entreprises, com-
me en agriculture.

Cette double décentralisation (géo-
graphique et d'entreprises) qui est très
poussée rend de grands services à de

Les paysans italiens
protestent aussi...

U SIIZI ft P.
ZA QlSiUpi.

A Milan, les paysans italiens ont
aussi manifesté. Notre photo montre
le prince Sforza Ruspoli prononçant
son allocution. Après la manifesta-
tion, comme à Berne, il y eut des
heurts entre police et paysans.

L attraction du totalitaire
S U I T E

La solution est en avant
Les aspirations à une justice réelle,

à une charité efficace , à un progrès so-
cial organisé et même planifié sont na-
turelles et légitimes. Le moyen apparem-
ment court de les satisfaire est d'en
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nombreuses familles paysannes du Jura ,
région défavorisée au point de vue agri-
cole.

Si l'industrie horlogère surisse a pu
maintenir sa situation, elle le doit par-
ticulièrement au statut légaû de 1934,
complété en 1951. Ce régime a faàt ses
preuves. Le statut soumis à la votation
populaire marque une nouvelle extension
de 'la liberté. Il impose le contrôle tech-
nique, garantie de cette qualité qui fai t
la réputation de la montre suisse dans
le monde entier et kri permet de triom-
pher des concurrences. En outre, il main-
tient ie contrôle des exportations, empê-
che le chablonnage ou l'exportation de
pièces détachées afin que des Etats étran-
gers ne puissent pas monter chez eux
des «montres suisses». Le nouveau régi-
me de l'horlogerie entend éviter l'émi-
gration de cette industrie à l'étranger.

L'intervention de l'Etat n'entraîne au-
cune dépense quelconque à la charge
du peuple suisse. L'existence de notre
industrie horlogère est menacée si le
statut horloger n'est pas accepté.

Les promoteurs du référendum exi-
gent la liberté immédiate et totale et le
droit de fabriquer et de vendre de la
camelote au consommateur étranger.

Les pays étrangers protègent forte-
ment leurs industries horlogères. La
France et le Japon prennent des mesu-
res pour interdire l'exportation de mon-
tres de mauvaise qualité. Pour éviter de
graves perturbations nuisibles à l'écono-
mie horlogère, le nouveau statut horlo-
ger ménage la transition car on ne peut
brusquement passer d'un régime de pro-
tection, qui dure depuis trente ans, à un
régime de liberté absolue. Il s'agit d'un
régime qui prendra fin en 1971.

L'affaiblissement de l'industrie horlo-
gère ne saurait être profitable à la pay-
sannerie en raison de la solidarité qui
lie toutes les activités économiques du
pays. Le paysannat suisse sait qu'il ne
peut se passer de la protection de l'Etat
et il fait comprendre que pour un temps
limité encore, l'horlogerie suisse ait be-
soin de cette même protection.

L'industrie horlogère occupe 8000 à
10 000 ouvriers à domicile et plus de
1200 entreprises ne sont pas soumises à
la loi fédérale sur les fabriques. L'arti-
cle 9 du statut horloger donne au Con-
seil fédéral la compétence de régler le

charger l'Etat : mais les citoyens se re-
trouvent alors en situation d'esclaves.

L'Encyclique « Mater et Magistra » ne
condamne ni les aspirations, ni la socia-
lisation , ni l'intervention de l'Etat. Elle
ne bloque pas la légitimité des desseins
avec l'issue incertaines ou négative des
réalisations. Certes, « notre époque est
envahie et pénétrée d'erreurs fondamen-
tales, elle est en proie à de profonds
désordres ». Epouser son temps ne sau-
rait consister en une intimité adultère
avec les profonds désordres et les er-
reurs fondamentales. Mais l'Encyclique
n 'invite pas les chrétiens à une lutte dé-
fensive s'exprimant dan s un refus global.
Elle remarque que c'est aussi « une épo-
que qui ouvre à l'Eglise des possibilités
immenses de faire le bien » : c'est cela
qu'il faut épouser. Elle encourage une
participation croissante des salariés à
la propriété et aux responsabilités des
entreprises. Elle avalise et elle adopte la
socialisation (dissociée du socialisme).
Elle appelle l'intervention de l'Etat :
pour aider les corps sociaux dans leur
développement et non pour les réduire.
Elle justifie les nationalisations, non
comme système généralisé et oppressif ,
mais comme moyen de faire cesser le
pouvoir abusif d'un monopole de fait.

travail a domicile dans l'industrie horlo-
gère et dans les ateliers non soumis aux
dispositions de la loi fédérale sur le
travail dans les fabriques. Par ordon-
nance d'exécution , le Conseil fédéral as-
surera à des milliers d'ouvriers une pro-
tection relative à l'hygiène dans les pe-
tits ateliers, au travail de nuit des fem-
mes et des jeunes gens, à la durée maxi-
mum du travail , etc.

Le 3 décembre, votez O U I
car voter le statut horloger, c'est main-
tenir dans le pays l'existence d'une in-
dustrie éminemment romande, c'est pro-
téger de très nombreuses petites et
moyennes entreprises, c'est favoriser l'a-
griculture jurassienne et c'est assurer à
des millions d'ouvriers une protection
qu 'ils n 'auraient pas autrement.

ir ROCKEFELLER RETOURNE AUX
ETATS-UNIS. — Le gouverneur Nelson
Rockefeller a quitté La Nouvelle-Guinée
néerlandaise pour regagner les Etats-
Unis via Amsterdam. Àu cours d'une
conférence de presse tenue peu avant
son départ , M. Rockefeller a déclaré
que retrouver son fils Miehael vivant
«serait un miracle et qu'il fallait prier
pour que ce miracle se réalise».

• FUITE DE POLICIERS POPULAIRES.
— Trois policiers populaires d'Allema-
gne orientale se sont réfugiés en Ba-
vière. Ils ont franchi la limite des zo-
nes près de Rehau. fendant la nuit qui
précédait, 'deiik jéuïrtfc policiers populai-
res étaient déjà parvenus à se réfugier
en Allemagne fédérale.

Un cadeau de Noël pour les automobilistes valaisans

La promesse des travaux à venir...
M

ALGRE le retard qui nous talonne, il n'est pas une région de ce
canton où des travaux routiers sont en cours ou vont l'être. Les
projets défraient les conversations. Il importe de ne point causer

dans le vide. C'est pourquoi il nous a paru intéressant, en compagnie
de notre ami Isaac Marciay, membre de la Commission permanente des
routes, de jeter un coup d'œil sur les travaux projetés en Valais en 1962.

Nous nous bornerons ici, faute de pia- . . , . . , ,
oe, aux travaux touchant spécialement ™e n.f „"« P*« une f<»™?. <*e ca-
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tomobllllSte6 va-
ton où la route est attendue à bras ou- Ial6f*ls «* tous ke Juristes qui « cou-
verte... ci ce n'est à core et à cris. rent>> notre oamton !

En attendant raïuiboroiitie — cadeau qui
n'est pas pour l'immédiat — de nombrëu-
ees néalli6i_t(ions von't ê*ne entreprises
ces prochains mois sur les routes valai-
sannes.

Ce coup d'œil SOIT les travaux à venir,
avec la promesse de leur réalisation pro-

Elle ne s oppose a aucune des forces, des
formes, des institutions, à aucun des
moyens et des mouvements de la vie
sociale, elle engage les chrétiens à y en-
trer hardiment et à leur infuser un es-
prit nouveau , le contraire de l'esprit to-
talitaire. EUe invite à opérer partout ce
que nous appelons une dissociation,
avant tout au niveau des motivations et
des finalités spirituelles.

Car le social chrétien n'est pas sépa-
rable du spirituel et de sa primauté. La
nature de l'homme et la nature des cho-
ses y sont acceptées et assumées en rai-
son de leur Créateur et Fin dernière. La
relation naturelle et la relation surnatu-
relle de l'homme avec Dieu sont le prin-
cipe, le critère , l'âme de tout « projet so-
cial » chrétien. Si l'action sociale a été
depuis vingt ou trente ans largement an-
nexée par le totalitarisme, c'est parce
que la contamination totalitaire avait
atteint le spirituel lui-même. Compte te-
nu de l'état effectif des pensées, des ins-
titutions, de l'orientation la plus habi-
tuelle des idéologies et des législations,
il apparaît que dissocier le spirituel du
totalitaire est maintenant  la grande tâ-
che et le grand combat du catholicisme
social.

A suivre.

DU M A T I N

Mercredi 29 novembre 1961

! Une naissance très entourée
j | Rarement naissance a fait l'objet d'autant de sollicitude que celle il
|J] des raffineries de Collombèy. j »

Toute la Suisse s'en est préoccupée et s'en préoccupe encore. \
Le baptême a été donné par le canton du Valais... Mais la confirmation I

a vient d'être donnée par la Confédération. ! JEn effet , Monsieur le Conseiller fédéral Spûhler a remis à la \
presse un mémoire sur la législation concernant les oléoducs. Il saisit I

B l'occasion pour exposer la position de la Confédération quant à la 5
raffinerie et à la centrale thermique. j

Monsieur Spûhler énumère toutes les mesures prises par la ' i
B direction des raffineries en vue de sauvegarder la santé publique. Il Z

enregistre avec satisfaction deux mesures fondamentales des raffineries : |
le refroidissement à air et l'achat de pétrole ly bien dont la teneur en il

. soufre est la plus faible du monde. \\
Le refroidissement à air, M. Spôhler l'admet, supprime la pollution

de l'eau, et l'emploi du pétrole ly bien, celle de l'air. I
_ La signature d'un contrat d'achat de pétrole brut avec une îj

société américaine convainc d'autre part le Conseil fédéral de l'indé
pendance des raffineries à l'égard de VENI : ce contrat fournira le I

a quasi totalité du pétrole nécessaire à l'exploitation de la raffinerie . 'i
Vépouvantai! du pétrole russe s'estompe !
i Remarquons que ce contrat donne un cruel démenti au p rof es- Il
¦ seur Lugeon, dont M. Spûhler prend la défense en soulignant que f

l'homme de science a été critiqué injustement. Or, ce que nous avons
critiqué chez le professeur Lugeon, ce sont précisément ses affirma- I

m [tions selon lesquelles l'utilisation d'un pétrole de teneur faible en ,jj
soufre ne permettrait pas une exploitation économique de la centrale li
thermique ; en affirmant cela, il sortait de son domaine et les faits ¦

_ lui donnent un démenti on ne peut plus cuisant. i
Mais trêve de commentaires ! L'important est que le Conseil

fédéral reconnaisse l'utilité des raffineries pour l'ensemble du pays.
Or, cela M. Spûhler l'affirme sans restriction. ¦((

Henri ROH. !
P.S. — Nous reviendrons sur la Commission fédérale nommée J

pour la loi des oléoducs. La Suisse romande en est pratiquement ! I
•j éliminée. On jugera du « désintéressement » des -adversaires suisses {alémaniques des raffineries ! U

Roulons d'abord à travers
la plaine

SAINT-LEONARD
La traversée de Saint-Léonard paraît

présenter un intérêt marqué par la lar-
geur de la chaussée (10,50 m-). Entre
Granges et Sierre, la Commission s'est
demandé s'il n'est pas possible de re-
prendre le même gabarit de 10,50 au
lieu de 9 m.

Notons que lors des débats, M. von
Roten promit d'étudier la possibilité des
10,50 m. Pour l'instant l'élargissement
de la route cantonale ' entre Granges et
Sierre est prévu à 9,00 m. Le tronçon
eet subventionné par la Confédération
pour cette largeur. Au-dessus de 9,00 m.,
les frais d'élargissement ne sont, en prin-
cipe, pas pris en charge par la Confédé-
ra tion.

Il faudra donc, si l'on opte pour les
10,50 m., que le canton supporte la dif-
férence.
VETROZ-ARDON

La seotfon Vétroz-Ardon est en voie
de réalisa tion. Les expropriations sonl
an cours. Les travaux pourront vraisem-
blablement débuter au printemps 1962.
SAXON

Des travaux à l'entrée et à la sortie
du village sont envisagés. Le parcage des
véhicules sera supprimé à l'intérieu r de
la localité. Les expropriations sont en
cours. Les travaux pourront , sauf im-
prévu , débuter au printemps 1962.
MARTIGNY-VILLE

La liaison, entre l'avenue de la Gare
et le nouveau pont sur la Dranse, vient
d'être adjugée, La déviation de Marti-
gny sera éventuellement utilisable pour
La saison d'été 1962.
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SAINT-MAURICE
Pour Ja traversée de cette localité, les

expropriations sont en cours ; les tra-
vaux débuteront également au printemps
1962. Sitôt après la démolition des der-
niers bâtiments à Saint-Maurice il y aura
possibilité de rouvrir l'ancienne route à
îa circulation dans les deux sens.

A l'entrée de cette dernière' loca&tê,
un poste de comptage , automatique a été
posé, appareil qui donne une image fi-
dèle de l'extraordinaire trafic qui sil-
lonne nos routes. Plus de 288.000 véhicu-
les ont été enregistrés en juillet 1961 et
plus de 320.000 en août. Le maximum en
un jour a été de 16.255 et pius de 1.000
véhicules à l'heure ont été dénombrés
sur près de 50 heures.
MONTHEY

Mal desservie par le rail, cette région
du Valais doit se préoccuper de la rou-
te. La ligne ferrée du Simplon lui a porté
un préjudice en ne lui donnant pas une
liaison directe. Les projets de route en

Jean-Luc FARINET.

LIRE LA SUITE EN PAGE 8 ¦

La joie el îa iierlé de maman illumi-
nent le visage de la princesse Margaret ,
que notre photo montre avec son p re-
mier-né, le viscount Linley, âgé de qua-
tre semaines. La photo a élé p .he pat
le père Tony Armstrong-Jones,
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EXTRAIT DU RAPPORT D'ACTIVITE DES EXERCICES 1960-1961
BE LA SECTION VALAISANNE DE RECHERCHES ECONOMIQUES ET SOCIALES

Sous le signe de la pétrochimie
légèreet de 1

D

ANS un pays hautement industrialise , on mesure le chiffre de 178 900 personnes contre 159 900 en
le dynamisme économique de ses diverses régions 1950. L'augmentation est de 19 700 habitants en
par le bilan de sa population. Si ta population l'espace de dix ans. Le taux d'augmentation suisseaugmente dans une reg.on, c est généralement un est de 14#8o/o ceIui du canton du yolais e$t de 1 20/signe que les affaires se développent.; en revanche, „_ „. .__ , „,« J___ „ _ L J ¦ , . . .  .

si dans une autre rég ion du pays, ta population ré- T\J -̂ T 
mienne confédérale,

gresse, c'est un signe qu'elle manque de dynamisme " es* e.V,den* que ,es can*ons a fort développement
économique par rapport à l'ensemble du groupe. économique ont connu des augmentations supérieu-

C'est ainsi que le canton du Valais a toujours res ' c est notamment le cas de Bâle-Campagne
connu un excédent d'émigration, sauf aux périodes (38%) , Zoug (24%) , — ces deux cantons bénéfi-
ce développement de ses activités économiques, indus- cient de l'expansion des villes voisines de Bâle et
trielles et commerciales. Mais le recensement de 1 960 de Zurich — Genève (24%) , Zurich (21 %) , Argo-
a laissé ressortir que la population du Valais a atteint vie (20%) , etc.

D autres cantons de montagne, que
l'on peut rapprocher du nôtre, ont con-
nu une augmentation moindre de la po-
pulation : Appenzell! Rhodes-Int., régres-
sion 2 % , Appenzell Rhodes-Est., aug-
mentation 3 % , Fribourg 1 % , Unter-
waid-tfe-Hau't 5 % , Grisons 6 % ; le Tes-
sin atteint la moyenne valaisanne, soit
12%.

Autre constatation réjouissante pour
le Vailais : si 'l'on calcuile le mouvement
annuel de la population entre 1950 r
1960 (excédent des naissances SUT
décès, excédent d'émigraiii'on), le bi
donne une augmentation de 18 600 pe. -
sonnes, soit un excédent d'émigration dû
110 personnes par an. Il faut remonter à
1900-1910, période d'introduction de la
grande industrie en Valais pour retrou-
ver un bilan aussi favorable de la po-
pulation. La régression de l'émigration
est due à l'activité Intense qui a régné
dans tous les secteurs économiques, en
particulier dans la construction , dans
ie tourisme et dans le développement
des industries nouvelles qui provoquent
l'expansion du tertiaire.

L'expansion industrielle s'est, en effet ,
poursuivie au cours des années 1960 et
1961. Un certain nombre d'entreprises
introduites par notre Société dans les
communes sont encore exploitées en la
forme artisanale; elles seront tôt ou tard
soumises à la loi fédérale sur tes fa-
briques. ¦- '¦.

Voici quelques chiffres significatifs
sur l'évolution des établissements soumis
à la loi fédérale sur les fabriques et des
ouvriers employés :
Années Etablissements Ouvriers

1950 118 6 294
1952 119 7 379
1956 139 8 051
1958 157 8 669
1959 161 8 971
1960 164 9 183
Ainsi, entre 1950 et 1960, le nombre des

établissements a augmenté de 46 unités,
alors qu 'entre 1910 et 1950, il n 'avait
augmenté que de 40 unités seulement.

D'autres projets sont en cours de réa-
lisation et maintiennent le rythme de
l'augmentatoin de da dernière décennie.

Les cours de la bourse
Z U R I C H  Actions étrangères

C. du 28 C. du27 . - . . .
O.B.S. 5900 5700 COtGGS 611 SUISS8Crédit Suisse 3530 3455
S.B.S. 3420 3335 c du 27 c. du 28
ff^?ue m °£Ulalro ™S S Aluminium Ltd. 117 117
PfCtro-Watt 3200 3180 American Tel et Tel 583 581 exInterbande] 5360 5260 Baltimore 119 119Motor-Columbus 2580 2560 Canadian Pacific 106 105,3Italo-Suisse 912 918 Dow Chemical 320 320Reassurances 3900 3900 Du Pontde Nem. 1060 1052Zurich assurances • 80o0 7930 Eastman Kodak 472 472 exSaurer. Arbon 2300 2275 Ford Motor / 479 472Aluminium-Ind AG 7850 7725 General Electric 345 344Bally A G 2145 2145 General Foods 442 439
£""?? J?°Zerl 1 4lln M non General Motors 235 232En élect Simplon 880 d. 890 Goodvars T -Rubbf-r 195 189
Sh^2latS

^
V1UarS llla ISS InteFnatioïal Nickel 327 333Nest é porteur 4450 4420 Inteènational Paper 154 154,5

îÎ î ™in?miSatlvo 2^« Z™ Montgomery Ward 140,5 137,5Loki Winterthur 375 d. 372 National Distillera 112 112Sulzer A.G. 5600 5600 Pennsylvanie 73.5 72,25
_• • .. ' _ Standard Oil of NJ 202,5 204
B A L E  Union Carbide 566 566

US Steel 340 341C. du 28 C. du 27 , °
Ciba 16100 15950 Philips 1154 1174Geigy nominative 25600 25400 Hoval Dutcb 136 136,5Geigy porteur 43000 d. 43000 d. unilever 1130 1125Hoffmann-La Roche 41300 41200 u nue ver
Lonza 4100 4100 A E G  532 530Sandoz 15825 15800 Badische Anilin 590 580

Bayer 788 778
G E N E V E  Farbwerke Hoechst. 619 607 - .

n *„ 9» r A„ n Siemens et Halske 802 808
C. O.U 28 C. du 27 Thvcscpn-'Hnptta 254 250PubUdta» 3000 of. 3000 Thyssen-Huette

Sécheron 970 970 Péchinev 267 265Charmille» 1850 1850 Béghïï 560 550 d.Instr de Phys port 1010 1010 tsegnm

L A U S A N N E  Cours des billets
C. du28 C. du27 „ ,

Câbler, de Cossonay 7200 d. 7300 ,*c™ ,AoBanque Cant. Vaud. 1850 1800 Allemagne 106 ,50 109,—
Rom d'Electricité 745 745 £n?1?t£rre Î2'2, ,?'„=Fonte Bex 360 d. 370 Autriche 16 ,55 16.85
Ateliers Mécaniques 1080 1075 Belgique 8.50 8.75
Chaux et Ciments 4475 4300 d. Canada 4.1J 4 ,̂ 1
Zyma 3475 3475 Spag?,e . I ™.r _ '?2 ,Etats-Unis 4,29 % 4,33 J,,

France NF 85.50 88,50
Tendance : ferme Italie _

'68 -70,/*
Cours de l'or

Cours communiqués
par la Banque d'Indochine Achat Venta

20 frs suisse! 35,25 37,23
Cours des billets et de l'or Napoléon 34 .— 36.—

communiqués par Souverain 41,23 43,25
Banque Suisse d'Evargne et do Crédit 20 dollars US 182.— 188.—
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industrie

Cela ressort également de la statistique
du Délégué aux possibilités de travail
sur les constructions industrielles réa-
lisées en 1960 et projetées pour 1961 :
Années En mrtlM'ons de fr. En % de 1959

1959 21,9 100 %
1960 43,5 198 %
1961 (projets) 86,4 391 %
En chiffres relatifs, c'est la plus forte

"'ugmenbateon enregistrée 'en Suisse, l'in-
ice national montant de 100 à 150 %

entre 1959 et 1961.
L'augmentation des constructions in-

dustrielles est due aux entreprises exis-
tantes, en perpétuelle expansion, ainsi
qu 'aux nouveaux projets. On sait no-
tamment que l'Industrie de l'aluminium
a commencé son usine de Steg et que les
raffineries du Rhône sont en construc-
tion avec, comme corollaire, l'extension
des usines de la Lonza , à Viège-Lalden
pour la pétrochimie.

On constate d'autre part que l'in-
dice de l'augmentation des ouvriers de
fabriques entre 1950 et 1960 est monté de
100 à 147 en Valais, contre 159 à Fri-
bourg, 145 au Tessin et au canton de
Vaud, alors qu 'il est de 139 à Schaff-
house, 138 à Genève et Nidwald, 137 à
Zurich et en Argovie, 128 à Neuchâtel
et 110 à Obwald.

Ces chiffres démontrent sans conteste
que notre collaboration à l'industriali-
sation du canton s'effectue avec succès.

Remarquons que cette industrialisa-
tion fait momentanément moins appel
qu'ailleurs à de la main-d'œuvre étran-
gère. Au canton de Zurich , le 27 % des
ouvriers de fabriques sont étrangers ; à
Bâle-Campagne, le 30 % ; au Tessin, le
36,4 % , alors qu 'à Fribourg, il n'y en a
que le 5 % , au canton de Vaud , le 16,3
pour cent , et en Valais, le 7,8 %.

Au cours des années 1960 et 1961,
nous avons déployé, comme par le passé,
une activité intense dans tous les sec-
teurs de notr e activité T climat industriel
en Valais, publicité et propagande à
l'extérieur, zones industrielles et com-
missions locales, comité d'organisation

scientifique du travail et réalisations in
dus trielles.

Henri ROH.
(A SUIVRE.)

Journée financière
En ce début de semaine, les cotes des

principaux marchés européens ne pr é-
sentaient pas , pour la plupart , de gran-
des modif ications par rapport à la clô-
ture de vendredi passé. La tendance
demeure quelque peu irrégulière, mal-
gré des points de résistance ci et là.

En Suisse, par contre, les bourses
connurent une séance très animée en
raison , notamment , de la réponse des
primes, et la plupart des valeurs con-
nues s 'adjugèrent des plus-values qui,
parf ois, dépassèrent très largement la
moyenne. C'est ainsi qu'Union de Ban-
ques Suisses gagn a pas moins de 200
points hier, ce qui lait en deux jours
une plus-value de 410 irancs sur ce
titre. Crédit Suisse, Société de Banque
Suisse et Banque Populaire, moins sen-
sibles à celte évolution lavorable, ne
laissèrent cependant pas de s'octroyer
d 'intéressants gains, respectivement 75,
85 et 35 points. Dans le compartiment
des sociétés financières, Interhandel lut
nettement en tête de liste avec une
avance de 100 p oints. Assurances, in-
dustrielles et ctitrnlqués né lurent', pas
aussi entourées qyrk îa veille en géné-
ral. Cependant , il y a lieu de relever
la bonne tenue de Zurich (+120), Alu-
minium (+125), Geigy nominative (+200)
el Hoilmann (+100). ,

Le compartiment des cert if icats  de
titres étrangers cotés en Suisse n'eut
pas Theur d 'être aussi soutenu. Les
américains, les irançais et les allemands
y lurent f aibles, alors que les hollan-
dais se distinguaient par l'entremise de
Philips (+20).

Collaboration entre l'armée et les C.F.F.: soldats affectés au
trafic marchandises

F J*TT
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Les troupes motorisées de 1 armée ont été aiiectees avec leurs camions dans plusieurs
gares des CFF, centres de répartition des marchandises, aux lins d'instruction. En
eliet, les soldats apprennent le métier des cheminots et, en même temps, ils ellec-
tuent des transports p our les CFF. Notre photo a été prise à Bienne, centre de répar-
tition , depuis où les militaires desservent 24 autres stations. Voilà un bel exemple
de collaboration étroite entre cheminots et soldats, qui sert les intérêts des CFF. tout
aussi bien que ceux de l'armée I

L'ARC élit un nouveau président
Lors de sa récente assemblée générale,

l'ARC — Association romande des con-
seils en publicité — a enregistré avec
regret la décision de M. Fred Waefleir de
quitter la présidence après l'avoir exer-
cée brillamment pendant 4 ans. Le nou-
veau président a été élu en la personne
de M, Claude Cortlnd , docteur es sciences
économique et commerciale, co-proprié-
taire de l'agence de publici té Brullmann

GENÈVE
ft REOUVEWRURE DE LA CONFEREN-

E TRlPARTltE. — La 341e séance plé-
nière die lia Conférence .tripartite de Ge-
nève SUIT l'arrêt des essais niuoléadires
s'est ouverte au Pailaùs des Nations à
15 heures, sous lia présidence du délégué
du Royaume-Uni. La 340e séance avait
eu lieu le 9 septembre dernier.
• DON D'ŒUVRES ET D'OBJETS D'ART
AU MUSEE D'ART ET D'HISTOIRE. —
Un coMectionjneiUJr français, M. André
Pereire, désirant témoigner sa reconnais-
sance à Genève pour son hospitalité,
vient de léguer au Musée d'art et d'his-
toire un ensemble de peintures ancien-
nes de maîtres des 17e et 18e siècles
ainsi que divers objets d'art tels que
statuettes, bronzes et meubles anciens.

BALE
# CONSEQUENCES DES GREVES
FRANÇAISES. — Les conséquences des
grèves françaises se sont fait sentir
cette fous plus profondément à Bâle. En
effet , non seulement les cheminots sont
en grève, mais aussi les ouvriers de
l'électricité, qui ont coupé mardi le cou-
rant électrique. C'est ainsi que les trains
internationaux ne sont pas parvenus à
Bâle, ou avec un retar d de plusieurs
heures, des locomotives à moteur diesel
ou à vapeur ayan t dû être mises en ser-
vice sur certains parcours et être pilo-
tées par des ingénieurs.
# UNE INITIATIVE DEPOSEE. — L'ini-
tiative socialiste concernant une revision
de la loi fiscale cantonale a recueilli en-
viron 3500 signatures. Elle a été dépo-
sée au Département de police de Bâle-
Ville et sera soumise pour discussion
à une commission adéquate du Grand
Conseil.
0 CEUX QUI S'EN VONT. — M. James
Muiiligan, le célèbre baryton cana dien,
est décédé à Bâle d'un arrêt du cœur, à
l'âge de 33 ans. Le Théâtre Municipal de
Bâîe l'avait engagé il y a deux ans.

T H U R G O V I E
# LA CHASSE AUX FOULQUES DANS
LE LAC INFERIEUR. — La chasse au gi-
bier à plumes s'est ouverte mardi sur
le Lac Inférieur par lia chasse aux foul-
ques, qui s'est déroulée en présence de
représentants des autorités aiilemandes
et suisses et sous la surveillance de la
police. 55 chasseurs y ont pris part. La
chasse a duré de 7 h. 30 à 8 h. 45. Cha-
que tireur a abat tu huit à dix foulques.
f$ CAMBRIOLAGE. — Une de ces der-
nières niudits, l'Obs thalle S.A. de Ro-
manshorn a été cambriolée. Les malfai-
teurs se sont introduits par un souprirail
de cave resté ouvert , puis dans le bu-
reau après avoir enfoncé une porte. Ils
emportèrent une cassette qui contenait
1000 francs environ .. Les soupçons se por-
tent Sur un ouvrier •qui ''à travaillé quel-
que temps dans l'entreprise et est en
fuite depuis le j our du ' cambriolage.

G R I S O N S
© HAUSSE DES TRAITEMENTS DU
CORPS ENSEIGNANT. — Le Grand Con-
seil du canton des Grisons a approuvé
mardi la revision de lia loi sur les trai -
tements du corps enseignant. Le traite-
ment de base sera augmenté par le moyen
d'une allocation de vie chère. La loi re-
visée devra être approuvée en votation
publique.

Rappelons que 1 ARC groupe les con-
seils en publicité de Suisse romande qui
ont fourni la preuve de leurs capacités
professionnelles et de leur sérieux en af-
faires. Dans le domaine où fleurit trop
souvent l'amateurisme, on ne peut que
se réjouir de l'existence d'une associa-
tion ayant pour but de promouvoir la
profession de conseil en publicité et de
donner à l'annonceur l'assurance que son
budget de publicité sera géré efficace-
ment. _ ' * ' ¦—_
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B E R N E
• CONTROLE DU TRAFIC CFF. _ _e,
C.F.F. ont transporté au cours des neufpremiers mois de 1961, 172 800 000 voya-
geurs, contre 168,4 millions durant hpériode correspondante de 1960 et 160'J
millions en 1959. Le trafic des marchandises
s'est élevé à 22 ,80 millions de tonnes contre
21.68 en 1960 et 18.73 en 1959. Les recet-
tes totales de transport durant les trois
premiers trimestres de l'année ont atteint
783.4 millions de francs cn 1961, 739 my.
lions en 1960 et 652.5 millions en 1959.
• POSTE ET CHEMIN DE FER ._Le Conseil fédéral a nommé 1ers chefs
de section à la division du cotentieux etsecrétariat du département des Postes et desChemins de fer MM. Pierre Jordanis deGenève et Karl Biland , de Birmenstorf
(Argovie), jusqu'ici adjoints.
• COMMISSION FEDERALE DE L'AVS
— Le Conseil fédéra l a pris acte, avecremerciements pour les services rendus
de la démission de M. J. A. Darier, ban-quier , Genève, de la Commission fédérale
de l'assurance-vieillesse et survivants etde l'assurance invalidité. Il a nommé sonsuccesseur cn la personne dc M. Claude
de Saussure associé de la Maison Pictetet Cie, banquiers, à Genève.
• LE PROJET DE LOI SUR LE CINE-
MA EST ADOPTE. - Le Conseil fédéral
a adopté mardi le projet de loi fédérale
sur le cinéma , ainsi que le message quil'accompagne. Ce projet, qui comprend
26 articles, sera remis à la presse ven-dredi par

^ 
le conseiller fédéral Tschudi

chef du département de l'intérieur

J U R A  B E R N O I S
9 UNE PETITE GARE QUI FAIT PAR.
LER D'ELLE. — Soucieuse de rationaliser
son exp loitation la Compagnie des che-mins de fer du Jura (C.J.) a, d'entente avecl'Office fédéral des transports, décidé desupprimer la petite gare des Réussilles
entre Tramelan et Les Breuleux , pour là
transformer en simple halte. Cette déci-
sion se heurte à une opposition . C'estainsi que le Conseil munici pal de Tramelan
s'oppose à la suppression de la desserte
de cette gare et de la voie d'évitement

En bref...
-k LA CATASTROPHE AERIENNE DE
MUNICH. — Une dizaine de personnes
qui avaient été blessées lors de la chute
d'un-avion britannique, se trouvent en-
core dans deux hôpitaux munxois. Ce
«Vickers Viscount» quadrimoteur ' des
«BEA» transportait 43 passagers et 5
hommes d'équipage, et s'était subite-
ment trouvé dans un . «trou d'air* qui
avait provoqué une" chute de plusieurs
centaines de mètres.
•k TITO EST MALADE. — On annonce
mardi a Belgrade que le président Tito,
chef de l'Etat yougoslave, souffre d'une
grippe. Ses médecins lui ont ordonné
de garder la chambre pendant quelque
temps pour se soigner.

Elle ne veut pas divorcer
il l'a tue

Le nuit de mercredi à jeudi, l'épou-
se du commandant Henri Chauvet
était tuée vers minuit d'un coup de
pistolet, tiré à bout portant , dans la
voiture où elle se trouvait au côté
de son mari. On ne retrouva pas l'ar-
me du crime, mais bien la douille de
la balle mortelle.

Après 24 heures d'Interrogatoire,
le commandant Chauvet, officier de la
subdivision de l'Isère, a avoué être
l'auteur de l'assassinat. Il a déclaré
aux enquêteurs qu'il avait prémédité
ce crime depuis une quinzaine de
jours, parce que son épouse refusait
de divorcer. L'arme du crime fut fi-
nalement retrouvée.

Le commandant Chauvet , qui était
considéré comme un brillant officier,
était rentré depuis peu d'Algérie, où
11 se trouvait depuis 1959. Aupara-
vant, U avait fait les campagnes d'I-
talie, de France et d'Allemagne, ain-
si que celle d'Indochine.

é .

CAISSE
D'EPARGNE
DU VALAIS

Un
carnet d'épargne
c'est pratique,

sûr
et d'un bon rendement I

Dans les principales
localités du canton .
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d'après l'œiavre célèbre
de Louis Bromfield

RES UME : Une inondation ravage la ville de Ranchipur.
Tom Ransome se trouve cerné par les eaux, avec lout un
groupe d 'invités dans la maison de M.  Bannerjee. Il évacue
en bateau ses compagnons les uns après les autres et revient
en dernier chercher Fern , une jeun e Américaine qui est amou-
reuse de lui. Mais, en route, il est surpris par la nuit.

Ransome commence a s affoler. Pendant dix minutes, il
rame de toutes ses forces, épouvanté par sa cécité et son
impuissance. Mais le bateau s'accroche aux branches, tour-
noie, puis tout à coup commence à dériver. « Cette fois , je
suis perdu », réalise Ransome. « J'ai quitté la zone stagnante
de l'inondation et je suis entraîné par le courant de la rivière.»
Il va être emporté, balayé comme tant d'autres et soudain, il
réalise qu'il n'a plus envie de mourir. Il lutte follement, pa-
gayant à force de bras puis s'arrête brusquement. S'il est dans
la mauvaise direction , chaque coup de rame le rapproche de
la mort. Autan t cesser de ramer Jaisser le petit bateau aller
à la dérive. «Si cela doit être la fin , que ce soit la fin », se
dit-il en retrouvant son calme. «Cela vaut peut-être mieux
ainsi. »

Tout à coup, une ramille gifle le visage de Ransome dans
l'obscurité. Vivement, il tend le bras, saisit la branche au ha-
sard, s'y cramponne d'une main ferme. Il est sauvé. S'il ne la
lâche pas, il pourra rester là jusqu'au jour, reconnaître enfin
où il se trouve. Un peu plus tard, il se souvient de la corde-
lière avec laquelle il a fixé déjà le bateau au balcon de M.
Bannerjeee. Il la cherche à tâtons. Pourquoi ne dormirait-t-il
pas en attendant le jour ? Mais Ransome, trop épuisé ne trou-
ve pas le sommeil. Une pensée lancinante le poursuit : Fern.
«Il faut que je la rejoigne », se répète-t-il. « Que va-t-elle faire
si elle se réveille seule dans cette demeure obscure, peuplée
de sinistres légendes, hantée par le spectre du vieux M. Ban-
nerjee ? » Les heures passent. Combien de temps Ransome
reste-t-il là, frissonnant, courbatu, dans le petit bateau ba-
lancé de remous ? Il serait incapable de le dire.

Enfin, l'aube se lève. Ransome découvre qu 'il est tout
près du pont, à deux pas de la statue de la Reine Victoria.
Une guirlande de fleurs et d'herbes pourrissantes charriées par
le courant s'est accrochée à son cou de bronze, mais elle de-
meure là, aux trois-quarts submergée, obstinée et invincible
sur son socle. Plus loin , Ransome repère le vieux figuier de
Java qui borde le jardin de M. Bannerjee. Il est trop engagé
dans l'enchevêtrement des branches pour ramer mais il arrive
à avancer, péniblement, doucement, en s'accrochant d'un
tronc à l'autre... Enfin , il arrive à l'eau libre, reprend la rame,
gagne la maison , attache une fois de plus la cordelière au
balcon. Chancelant de fatigue, il parvient à enjamber la balus-
trade, entre dans la demeure. Il y règne un silence de mort.
L'atmosphère est encore plus lourde, plus hostile que la dé-
solation du dehors. « Et si Fern était partie ? » pense Ransome
bouleversé. Quelqu 'un a pu venir jusqu 'ici , enlever la jeune
fille. Il se dirige en hâte vers sa chambre.
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Sur les ondes suisses
SOTTENS

7.00 En ouvrant l'oeil ; 7.15 Informa-
tions ; 7.20 Sourions à la vie ! ; 7.55 Bul-
letin routier ; 8.00 Fin ; 11.00 Emission
d'ensemble ; 12.00 Au Carillon de midi ;
12.45 Informations ; 12.55 D'une gravure
à l'autre ; 13.45 Maryse Guignard ; 14.00
Fin ; 16.00 Le rendez-vous des Isolés.
Le Vicomte de Bragelone ; 16.20 Musique
légère par l'Orchestre Cedric Dumont ;
16.40 L'Heure des enfants ; 17.40 Une
œuvre populaire de Georges Bizet ; 18.00
Mélodies de Gabriel Fauré ; 18.15 Nou-
velles du monde chrétien ; 18.30 La Suis-
se au micro ; 19.15 Informations ; Le Mi-
roir du monde ; 19.45 Intermezzo... ; 20.00
Questionnez on vous répondra ; 20.20
Les Concerts de Radio-Genève ; 22.30-In-
formations ; 22.35 Deuxième édition du
Miroir du monde ; 22.45 Le départ des
Six jours de Zurich ; 23.15 Fin.
Second programme

19.00 Emission d'ensemble du Studio
de Berne ; 20.00 Enfin chez soi ! 21.45
Deuxième partie du Concert symphoni-
que ; 22.30 Informations ; 22.35 Reportage
sportif ; 23.15 Fin.
BEROMUNSTER

6.15 Informations ; 6.20 Musique légère
6.50 Quelques propos ; 7.00 Informations;
7.05 Les trois minutes de l'agriculture ;
7.10 Chœurs d'écoliers suisses ; 10.15 Un
disque ; 10.20 Emission radioscolaire ;
10.50 Piano ; 11.00 Emission d'ensemble ;
12.00 Ballet de Delibes ; 12.20 Nos com-
pliments ; 12.30 Informations ; 12.40 Or-
chestre récréatif de Beromunster ; 13.25
Imprévu ; 13.35 Chants de Sehumann -,
14.00 Pour Madame ; 16.00 Une école va-
laisanne visite la Ville fédérale ; 17.00
Des enfants apprennent à chanter ; 17.30

Ne toussez plus la nuit
Prenez une ou deux cuillerées de Sirop
des Vosges! Aussitôt les quintes cessent
l'oppression disparaît , les bronches sont
dégagées et vous dormez bien. . .

Sirop**\fosges f j a Â
Chez vous : Sirop des Vosges
Au dehors : Pâte des Vosges

Saprochi S. A., Genève

Timbres-poste
. M. Ed. Estoppey
f_________71 rue de Bour9 10
gHjT KJ LAUSANNE
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Il croit peut-être quia se promènera
ce soir sous les fenêtres de Clémentine !
Tiens ! voilà pour Clémentine ! pour l'in-
fanterie ! Pareras-tu celle-ci ? Oui , trai-

taiE
E

ts
tre ! Et celle-là
reras toutes.

Encore, mais tu les pa
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Pour les petits ; 18.00 Musique légère i
19.00 Actualités ; 19.20 Communiqués ;
19.30 Inf. Echo du temps ; 20.00 La Fan-
fare municipale de Soleure ; 20.20 Ums
eigete Chind , pièce ; 21.20 Wald-Sympho-
nie ; 21.40 Poèmes ; 21.55 Chan ts soleu-
rois ; 22.15 Informations ; 22.20 Soirée
dansante ; 23.15 Fin.
MONTE-CENERI

7.00 Marche. Gymnastique ; 7.15 In-
formations ; 7.20 Almanach sonore ; 7.45
Rondo femminile ; 8.00 Arrêt; 11.00 Emis-
sion d'ensemble ; 12.00 Musique variée ;
12.30 Informations ; 12.40 Orchestre Ra-
diosa ; 13.00 Journal de 13 heures ; 13.10
Fragments d'opéras ; 13.30 Trios de
Haydn ; 14.00 Arrêt ; 16.00 Mélodies va-
riées ; 16.30 Emission pour les enfants ;
17.00 Jazz aux Champs-Elysiées ; 17.30
Cours d'anglais ; 17.45 Exercice de lectu-
re française ; 18.00 Musique demandée ;
18.30 Guide pratique et amusant pour les
usagers de la langue italienne ; 18.50
Chansons de quelques régions italiennes;
19.10 Communiqués ; 19.15 Inf. II Quo-
tidiano ; 20.15 Délia Dagnino et P. Silve-
stri présentent : Salotbino ; 21.00 Quatuor
à cordes, D. Milhaud ; 21.30 Les centenai-
des de 1961 ; 22.00 Orchestre H. Koleso ;
22.15 Science et médecine ; 22.30 Infor-
mations ; 22.35 Musique pour ia soirée ;
23.00 Fin.

TELEVISION
17.00 Pour vous les jeunes ; 20.00 Té-

léjournal et bullletin météorologique ;
20.15 Carrefour ; 20.30 Hit Parade. Une
émission de variétés du programme ita-
lien de la Télévision suisse ; 20.55 Les
progrès de la médecine ; 21.40 Table ron-
de ; 22.00 Dernières informations ; 22.05
Téléjournal et Carrefour ; 22.35 Fin.

A l'écoute
il existe heureusement une tentative

de notre TV où parvient à s'épanouir
une certaine réussite romande malgré
d'absurdes coups de freins; il s'agit de
« Carrefour », un magazine bien pré-
senté.

Ce fut à l'occasion de l'une de ses
« Pages spéciales » qu'apparut sur l'é-
cran un alpiniste français, Gaston Re-
buffat, nous parlant de son film « Entre
terre et ciel » qui met en évidence l'ex-
cellent métier de guide.

Ce récit filmé raconte cinq ascensions
Et l'une d'elles, celle du pilier Bonatti
aux Drus, attire tout particulièremenj t
l'attention puisque, faisant partie de la
cordée, trois grimpeurs courageux, se
trouve le jeune guide de Martigny :
Pierre Cretton.

L'hallucinante montée est enfin réali-
sée après un jour et demi d'efforts.

De l'entretien accordé à « Carrefour »,
je crois bien de citer deux réflexions si-
gnificatives de Gaston Rebuffat :

J'ai ce que j'ai donné, disait le poète;
c'est exactement ce que fait le guide.
Il conduit chaque jour différents clients
— qui deviennent vite des amis — sur
des sommets différents. Le guide ne
grimpe pas pour lui mais pour le bon-
heur du compagnon qu'il emmène, et,
s'il le faut, il donne jusqu'à sa vie pour
le ramener.

Vous savez, il est bien plus beau, un
sommet, quand on regarde dans les yeux
de ses compagnons.

Jean Lepal.

Victoire ! Ah ! monsieur I Votre sang
courte ! Qu'ai-je fait ? Au diable l'espa-
don, le cheval et tout ! Major ! major,
accourez vite !

Monsieur, laissez-vous aller dans mes
bras ! Animal que je suis ! Comme si
tous les soldats n'étaient pas frères I
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DE CHAPITRE
Un peu plus tard, il lui a lancé d'un ton moqueur : « Je
croyais que vous accouchiez sans douleur... » Bien sûr,
il pouvait n'y avoir aucun sous-entendu là-dessous et
Miltlicent a déclaré à Ryle ne connaître Stephen que
depuis cet été. Pourtant, j'ai eu le sentiment qu'il existait
entre eux une grande familiarité... Si c'est le cas, je ne
vois qu'une raison pouvant les inciter à prétendre le
contraire.

— Quelle raison ?
— Ils sont complices dans l'affaire des épreuves pour

un motif qui se rattache à leurs relations passées.
— C'est purement théorique, constata Clare avec une

moue. Je vais (m'arranger pour que vous puissiez rencon-
trer Mrs. Blayne... C'est la femme qui a connu miss
Milles dans sa jeunesse.

— Oui, elle pourra peut-être m'apprendre quelque
chose d'utile... Et il nous reste touj ours ce vieux requin
de Gérald... Miss Miles m'avait dit avoir fait sa con-
naissance, voici bien des années « dans d'assez étranges
circonstances ». Ce sont ses propres paroles. Et pour-
quoi tolérait-il qu 'elle occupe un bureau, en embêtant
tout le monde dans la maison ? En outre, il m'a très fer-
mement dissuadé de fouiller dans le passé de MiMicent...
Etant marié, il donnait une bien meilleure prise que
Stephen au chantage... En admettant , évidemment, que
Millicent ait voulu faiire chanter celui qui l'a assassinée.

Fronçant les sourcils; Nigel prit un des petits chevaux
d'argile, modelés pair Claire, et s'en caressa doucement
la joue :
— C'est curieux que des gens puissent tuer pour assurer
leur sécurité. Comme si l'on pouvait acquérir la tran-
quillité d'esprit "en répandant le sang de son prochain 1

— Bien des gens tuent sans réfléchir aux consé-
quences...

— On peut aussi envisager la possibilité que Stephen
ait modifié tout seul les corrections portées sur les
épreuves et que miss Miles l'ait fait chanter à ce pro-
pos...

• — Mais pourquoi aurait-elle agi ainsi ?
— Pour qu'il cesse de s'opposer à ce que la firme ré-

imprime ses premiers romans... C'eût été un terrible di-
lemme pour Protheroe qui est un homme intègre... du
moins, en ce qui concerne les livres. Mais s'il ne cédait
pas, sa vie était quasiment en jeu , car Liz Wenham me
l'a dit : il ne vit que pour la firme et , s'ils l'avaient
congédié, il n'aurait pas trouvé un autre poste dans
l'édition. Or, comme écrivain, il est « vidé » depuis des
années... Oui, si ce meurtre a été commis pour assurer
la sécurité de quelqu'un, le suspect le plus évident,
c'est Stephen Protheroe.

CHAPITRE X

: CORRECTION
Il était de tradition, chez Wenham et Gérald, le der-

nier mercredi de chaque mois, que les directeurs et
Stephen Protheroe se réunissent en un dîner auquel
un invité de marque pouvait être convié. La force de
cette tradition était telle que, en dépit du meurtre,
personne ne songea un seul instant à annuler le dîner
mensuel auquel Nigel Strangeways fut invité à parti-
ciper.

Copyright by Cosmopress (A SUIVRE)

Ami, pardonne-moi ! Je voudrais rache-
ter chaque goutte de ton sang au prix
de tout ie mien ! Misérable Fougas, in-
capable de maîtriser ses passions féro-
ces ! O, vous, Esouilape de Mars I dites-
moi que le fil de ses jours ne sera pas
tranché ! Je ne lui survivrais pas, car
c'est un brave.

(A SUIVRE.)

Rédactions régionales : Monthey, tel. (025) 4 12 38 . |



SLANT-O -MATIC

SINGER
f% -'avant-garde du progrès

Abonnez-vous au « NOUVELLISTE » I

MeoMes occasions
A vendre de suite

Bibliothèque - burean plat, noyer,
simples mais bon état.

Classeur métailique « ERGA »,
comme neuf.

Armoire à glace 3 portes, chên e
clair, avec lits assortis et commode
lavabo.

Jolie armoire _ glace Louis XV.
noyer.

1 porte glace biseautée.
Quelques lits 2 places et 1 pla-

ce, divans.
1 salle à manger style ancien

Henri II, noyer.
2 jolies salles à manger modernes,

à l'état de neuf, noyer.
Chambre à coucher moderne avec

armoire 3 portes, coiffeuse. Ht 2
places de 140 cm. de large, literi e
crin animal et table de nuit à l'état
de neuf, pour Fr. 850.—.

Divers meubles neufs :
Chambres à coucher à deux Ji ts.

Divers fauteuils - Tapis moquette.
Commode-coiffeuse lits 2 places .
Divans métalliques , matelas res-

sorts.

Chez Jos. Albini - Sion
Sommet du Grand-Pont No -4

Tél. : (027) , 2 27 67
Mme R. Héritier

GRAND GARAGE
du centre

CHERCHE 2 VENDEURS
.Gamme de véhicules étendue
Salaires et commisions - avantages sociaux
Sérieuses références exigées - situation d'avenir.

Faire offres sous chiffre P 16112 avec prétentions
de salaires et certificats à Publicitas Sion.

Stand-o-mattc 401
la seule machine à coudre au to
viatique à aiguille inclinée,
existan t au monde !

Elle permet de mieux voir ce que
l'on coud et de coudre encore
mieux, encore plus vite !
La SINGER Slant-o-matic 401 exé-
cute les points droits, zigzags et
décoratifs ; reprise tout, coud les
boutons, fait les boutonnières, ner-
vures, broderies - elle se prête à
tout l
Demandez à voir, sans engage-

Coiffeuse
sortan t d'apprentis- \
©âge, cherche place
pour 6 mois envi-
ron.
Têt . : (026) 7 15 79

On cherche pour
de suite,

Sommeiière
bon gain.

Auberge Commu-
nale, Mézières.
Tél. : (021) 9 31 38

On demande à
Martigny

jeune fille
sérieuse pour le
ménage de 2 per-
sonnes.

Jolie chambre, ra-
dio.

Entrée décembre
jusqu'à Pâques.

Téléphoner au (026)
6 11 93, à 12 heu-
res ou 18 h. 30.

IMPRIMERIE
MODERNE
SION

On demande

vendeuse
uu éveniue '.'ement
ieune fille débrouil-
larde, serait mise
au courant.

Boulangerie - épi-
cerie Gilbert Bor-
loz, Yvorne/VD.

Tél. : 2 22 47.

On chanahe

sommeiière
DébuDainme aiaoeptiéie.

Tél. (027) 2 17 71

sommeiière
areorae imimiudikitie.

S'adresser Riasmaai-
nairat diu Gaisiino,
Sienne. TOI. 5 16 80

Je cherche jeune
fill e comme

aide
de ménage

Logée et nourrie.
Bon salaire. Vie

de famille.

Offres à G. Aria.
no, Valentin, 2,
Yverdon.
Tél. : (024) 2 30 42

sommeiière
cherchée pour bon
café, à Genève. En-
trée à convenir.

Café du Cinéma,
rue des Savoises,
Genève.

Tél. : (022) 26 23 76

ment,kSINGERSlant-o-matic401;
c'est alors, seulement, que vous
vous rendrez compte de ses avan-
tages.
Modèles SINGER à bras libre à
partir de Frs. 665.—
SINGER Slant-o-matic 401 avec
mallette à Frs. 875.-
Demandez des prospectus et ren-
seignements à notre succursale
SINGER:

Compagnie des machines à coudre
Singer S.A., avenue de la Gare,
Martigny (VS).

r ~—^Restaurant renommé, sur ' excel-
lent passage touristique, demande
pour entrée tout de suite ou à con-
venir,

FILLE DE SALLE
(qualifiée)

pas en dessous de 25 ans.
Gros gages. Congés réguliers.
Téléphone : (02,9) 2 5 *3.

t —__#
Important charatwor d'autoroute cherche

maçons
charpentiers
machinistes
chauffeurs
manœuvres

pour son chantier de Rolle, sok pour un
travail à l'année, soit éventuellement pour
un travail ' pendant 1 l'hiver. Dortoir et
cantin e sur plaoe. S'adresser au bureau du
chantier.

UNION AUTOROUTE, lot 40, ROLLE.
Tél. (021) 7510 65.

A VERBIER
On cherche pour saison d'hiver

une fille d'office
et une apprentie fille de salle

Téléphone (026) 7 13 25

Entreprise ville de la Riviera
vaudoise cherche

un chef comptable
très Qualifi é, ayant connaissances
particulières dans Ja branche génie
civil et bâtiment.

Traitement en rapport avec ca-
pacité supérieure.

Entrée tou t de suite ou à conve-
nir.

Pai res offres sous chiffre P S
62040 L, à Publicitas, Lausanne.

• e
La SOCIETE ROMANDE D'ELECTRICITE

f̂ jP engagerait \$

• 1 MONTEURS ELECTRICIEN | •
pour son réseau de L E Y S I N

# ¦

'

¦
-

'

•
¦

¦ ¦  

#

KM Semaine de 5 jours - Caisse dc pensions '1*>8*à«8?>« i*r*'i* H£&|

Ces places conviendraient à des jeunzs monteurs désirant

A pratiquer le SKI et ( ALPINISME m

® $n
Adresser offres à la direction de l'entreprise _ ^^

^  ̂
CLARENS-MONTREUX >«^

On cherche des
ouvriers

tailleurs
et

des ouvrières

tailieuses
S'adreesor au tél
i027) 5 17 66.

N o u s  cherchons
pour le ler décem-
bre ou à convenir,
une

sommeiière
éventuellement dé-
butante. .

Faire offres avec
photo à l'Hôtel de
la Poste, Le Lande-
ron/NE.
Tél. : (038) 7 91 45

Nous cherchons

orchestre
avec accordéon et
batterie pour bal
du 31 décembre.

En cas de conve-
nance, contra t se-
rait passé pour les
bals de Carnaval.

Café du Midi,
Monthey.
Tél. : (025) 4 23 80.

F ile
ou garçon
de cuisine

est cherché pour le
15 décembre.

S'adresser au té-
léph. (027) 2 32 71

Boucherie de Ma_
tigny cherche

porteur

S'adresser bou
chérie Valesia, Mar
tigny.
TéJ. : (026) 610 44

Pension de mon-
tagne cherche

ieune fille
pour servioe salle et
café.

Débutante accep.
tée. Vie de famille.

Ecrire sous chif-
fre P 16083 S, à
Publicitas, Sion.

Ouvrier
soudeur

cherche travail en
Valais, dans gara-
ge, atelier ou dépôt.

Libre tout de sui-
te.

Ecrire sous chif-
fre P 21718 S, à
Publicitas, Sdoo.

technicien
du génie civil

ayant si possible quelques années de pratique dans entreprise
ou bureaux d'étude.

Travail varié et bien rétribué, larges responsabilités.

Adresser offres détaillées, avec références (rétentions de salaire
et toute demande de renseignements complémentaires sous chiffre
V 250 892 X Publicitas Genève.

L'Union des Producteurs valaisans U. P. V. (mouvement
I syndical paysan politique) cherche

un économiste
si possible juriste qui apporterait son aide,

contre bonne rétribution dans rétude des pro-
blèmes agraires et des solutions à leur apporter, en vue
de l'intégration européenne.

Paires offres avec prétentions à M. Fernand Carron,
Président de PU.P.V., Fully, (Valais). Tél. (026) 6 30 38.

j l ______ l___=l____=l __=___ !

La Division des Ponts et des Eaux du Département des ||J
Travaux Publics à Genève, cherche j
¦

I 1 ouvrier maçon -
ï! 2 cantonniers
H 1 chaîneur j
'm . (aide de chantier des techniciens)

ï
S'inscrire le plus vite possible au bureau de la division "
des Ponts et des Eaux, 5, rue de PHôtel-de-Ville, 3e étage,

I ou écrire sous chiffre D 250 899 X à Publicitas Genève. _

II!

On cherche

vendeuses
et un

chauffeur-livreur
avec permis A et D pour magasin épicerie-primeurs, demi-
self-service. Place stable. Bon salaire.

Faire offres à Max BALLI, ViUars-s.-OUon. Tél. 3 23 65.

SERRURIER-SOUDEUR
demandé pour révision et montage pour décembre et janvier

Offres ou se présenter à SAGRO S.A., Pont de Collombèy,
Monthey ou téléphoner au (025) 5 23 31.
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CONCOURS FEDERAL DE SECTIONS EN CAMPAGNE

Distinction de la S.S.C.
pour 74 points et plus

ang Nom Prénom Rés

1 Gex-Fabry Antoine 83
Hafliger Jean-Paul 83

3 Guerne Maurice 82
Roduit André 82

5 Burgener Antoine 81
Sarganti Félix 81

7 Bonvin Pierre 80
8 Kaempfer Fritz 79

Pannatier Marius 79
Pugin Paul 79
Staudenmann Wemer 79

'12 Andréoli Maurice 78
Blatter Jean-Joseph 78
Perraudin Raymond 78
Schnyder Léo 78

16 Amoos Joseph 77
Besson Léon 77

I Darbellay Laurent 77
| Fellay René 77

Grandjean François 77
Grosset Casimir 77

22 Biderbost Otto 76
Chabbay Reymond 76
Donnet Gérard 76
Savioz André 76

26 Kaspar Arthur 75
Schmid Bernard 75
Spahni Théo 75
Varone Albert 75

30 Merz Heinz 74
Moix Ernest 74
Schneuwly Nicolas 74
Spahr René 74

34 Constantin Oscar 73
Glardon . ...' .. . _ ..Bloi , 73
Lorétan ' Hervé 73
Pannatier Anselme 73
Steiner Hans 73

39 Dorthe Marius 72
Fellay Henri 72
Gillioz Séraphin 72
Muhlheim Gilbert 72
Sprenger Robert 72

44 d'AHèves Maurice 71
Bachmann Hans 71
Gaspoz Samuel 71
Valliquer Ferdinand • 71

48 Blatter Gaspard 70
Hugon Camille 70
Luisier André ?0
Maret Marc 70
Reichenberger Charles 70
Torrent André 70

54 Bessard Henri 69
Kaspar Chartes 69
Mévillot Maurice 69
Roch Gaspard 69

58 Grand Marius 68
Zryd René 68

60 Hafliger Joseph 67
Rossier Gilbert 67

62 Cordonnier Maurice 66
Morard Léon 66

64 Egger Alphonse 65
Lanthemann Marcel 65
Saudan Georges 65
Vergères Michel 65
Zwissig Gaspard 65

69 Bochatay Ernest 64
70 Christinat Paul 63

Coupy Louis 63
Coutaz Marcel 63
Kaspar Max 63
Pitteloud Adrien 63

75 Ebiner Raymond 62
76 Biollaz André 61

Hofmann Ernest 61
Rossier Bernard 61
Schmid Georges 61

BO Bumann Norbert 60
Roch Pierre 60

82 Crescentino Henri 59
Rielle René 59

84 Schroter René 58
85 Geiger Auguste 57

Iten Adolphe 57
87 Détienne Georges 56

Geissbuhler Hans 56
B9 Favre Géo 53
M Spahr- Jean-Luc 52
91 Couturier Michel 51

Kaspar Otto 51
de Riedmatte- Val entin 51

04 Lagger Odilo 50
95 Duroux Raymond 47
96 In Albon Marcel 44
97 Stutzmann Auguste 43
98 Duc Pierre 40

Biselx Gilbert 38
Stalder Bernard 37
Tavernier Isodore 34
Studer \ Paul 13

CONCOURS INDIVIDUEL
Distinction pour 84 points et plus

Rang Nom Prénom Rés

1 GEX-FABRY Antoine 91
2 Savioz André 90

Staudenmann Werner 90
4 Roduit André 89
5 Chabbey Raymond 88

Hafliger Jean-Paul 88
7 Perraudin Raymond 87

Treboux Chartes 87
Borgeait Charles 87

10 Varone Albert 86
11 Kaspar Arthur 85

Amoos Joseph 85
13 Guerne Maurice 84

Darbellay Laurent 84
Gillioz Séraphin 84

16 Andréoli Maurice 83
Wyss Paul-Emile 83

18 d'AHèves Maurice 82
Sprenger Robert 82
Roch Gaspard 82
Valliquer Ferdinand 82

22 Moix Ernest 81
Savioz Florian 81
Bonvin Pierre 81
Luisier André 81
Biderbost Otto 81
Gross Eugène 81

28 Christinat Paul 80
Sargenti Félix 80

30 Bessard Henri 79
Pugin Paul 79

32 Grosset Casimir 78
33 Blatter Gaspard 77

Fellay René 77
. Glardon . . ... .  , Eloi 77

Pannatier '.. Marius 77
37... Grand ¦ . Marius 75

Kaspar Max 75
39 Fellay Henri 74
40 Burgener Antoine 73

Spahr René 73
42 Egger Alphonse 72

Stutzmann August 72
Diserens André 72

45 Hafliger Joseph 67
46 Reynard Jean-Jérôme 66

Kaspar Otto 66
48 Savioz Jules 61

(A suivre.)
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BOBSLEIGH
% L'Association suisse de bobsleigh a
fixé de la façon suivante les principales
dates de son calendrier sportif 1962 :

Championnats suisses de bob à deux
et bob à quatre les 13 et 14 janvier à
St-M^ -ltz; délégation aux champion-
nats du monde à Garmisch-Partenkir-
chen du 21 au 28 janvier; champion-
nats suisses de luge le 21 ou le 28 jan-
vier . Girenbad; championnats du mon-
de de luge les 10 et 11 février à Kry-
nica (Pologne) ; championnats d'Europe
juniors les 17 et 18 février à St-Moritz.

CYCLISME
LA LUTTE
CONTRE LE DOPING

0 Au cours de l'opération contrôle-
doping effectuée da..s les cabines des
coureurs participant aux Six Jours de
Gand, les policiers ont saisi un stock
impressionnant de produits pharmaceu-
tiques et de médicaments.

Mais les produits qui furent décou-
verts, soit dans les cabines des coureurs,
soit dans les chambres d'hôtel, étaient
généralement des médicaments pour
combattre le rhume, des désinfectants
pour les yeux, des laxatifs de toutes
sortes ainsi que des vitamines d'origine
les plus diverses. On a également trou-
vé des produits dont la vente est libre
en France et en Italie, mais réglementée
en Belgique.

Les policiers ont découvert cependant
des dérivés de sylfate de benzedrine,
mais en quantité minime. Cet excitant
du système nerveux était couramment
utilisé pendant la dernière guerre par
les pilotes en mission. Son usage con-
tinuel est dangereux.

Interrogé sur les résultats de l'opé-
ration , le juge d'instruction chargé de
l'affaire a déclaré qn'il fallait d'abord
attendre l'inventaire des produits saisis
et le dépôt des conclusions des experts.
« Une chose est certaine, a ajouté le
magistrat, l'opération s'est déroulée sans
incident et nous avons pu constater que
le "doping" était loin d'être général aux
Six Jours de Gand ».

SUS AUX LEADERS !
La première journée des matches re-

tour amène une nouvelle modification
en tête du classement. Le fauteuil du
leader paraît singulièrement néfaste à
l'équipe qui réussit à s'y hisser. A quoi
faut-il attribuer ce phénomène ? Non
pas au rigueurs de la compétition qui
sont les mêmes pour tous, mais à un
nivellement des valeurs qui donne lieu
à des surprises invraisemblables.

ROMAN NOIR
L'ARBITRE FRAPPE !

Point noir de la journée, le match op-
posant Toulouse à Angers s'est terminé
en bagarre. Alors qu 'à 4 minutes de la
fin le score était encore nul et vierge,
l'arbitre a dicté, plus ou moins juste-
ment, 2 pénalties contre les Angerins.
Deladerrière et Schultz ne manquèrent
pas l'occasion. Fous de rage, les visi-
teurs, perdant le contrôle de leurs nerfs,
voulurent faire un mauvais sort à l'ar-
bitre, pourtant protégé par la police.
Dans l'échaufourée qui s'ensuivit, le di-
recteur de la rencontre fut frappé d'un

Brillantes performances de Friedrich
(Villars) et de Salzmann (Viège)

VILLARS — VIEGE
6—2 (1-2 2-0 3-0)

Formation des équipes :
VILLARS: Rigolet; Friedrich, Kohli;

Piller, Bernasconi M.; Bernasconi R.,
Berra A., Berra R.; Chappot M., Chap-
pot R., Wirz.

VIEGE: Pfammatter A.; Meier, Schmid
G.; Truffer O., Studer; Salzmann,
Pfammatter K., Truffer H.; Schmid
E., Truffer A., Fankhauser, Hug, Hel-
zen.

Joue devant 2600 personnes à Vil-
lars, ce quart de finale de la Coupe de
Suisse fut d'un excellent niveau techni-

PROGRAMME D'AUJOURD'HUI
CYCLISME — Débuts des Six Jours

de Zurich.
FOOTBALL — Coupe du Monde,

match d'appui à Bruxelles :
Ecosse—Tchécoslovaquie.

Coupe de Suisse : Lausanne—Mar
tigny.

Le billet de la Riviera vaudoise
Le premier tour du champion-

nat de seconde ligue arrive à sa fin.
Néanmoins les dernières rencontres
sont passionnantes car les diverses
formations veulent augmenter leur
capital de points avant la pause
hivernale.

La plus grosse surprise nous fut
offerte par la victoire de Lutry sur
Stade-Lausanne (3—2) qui cherche
toujours son ascension en première
ligue. Lutry confirme ainsi sa place
d'outsider de première valeur puis-
que dimanche dernier, cette même
équipe avait disposé de Montreux ,
autre favori . Cependant ce dernier
week-end fut beaucoup plus favora-
ble aux « canaris » qui ont vaincu
l' U.S.L. Décidément, la place de
leader est encore loin d'être attri-
buée car quatre formations ont des
chances égales soit Stade-Lausanne,
Concordia , Montreux et Lutry.

Les deux derniers, d'abord Aigle
n'a guère amélioré son classement

coup de pied au tibia. Il accuse le gar-
dien Devis qui nie energiquement mais
qui ne veut dénoncer le coupable. Du
travail en perspective pour la Com-
mission de discipline...

ESPOIR, DECEPTION
ET CONDAMNATION ?

Nice réagit enfin après une longue
série noire. Lens n'a pu lui donner une
réplique valable. Le subtil et puissant
franco-argentin De Bourgoing s'est mon-
tré nettement supérieur à Wisnieski,
pourtant vedette confirmée. Il a notam-
ment transformé un coup-franc qui fut
une merveille technique. Nancy se
maintient en bonne position en aggra-
vant celle de Strabourg. Battus par
3 à 1, les Alsaciens paraissent d'ores et
déjà condamnés à réintégrer la deu-
xième division. Saint-Etienne, avec ses
quatre sélectionnés pour l'équipe de
France (Herbin, Ferrier, Guillas et Pey-
roche) continue à décevoir. S'incliner de-
vant les modestes Rouennais avec de
telles personnalités, voilà qui dépasse
l'entendement.

que. Les Valaisans ont ete trer norma-
lement battus par une équipe mieux en
souffle et qui disposait de deux lignes
d'attaque d'égale valeur. La rencontre
fut menée à un rythme extrêmement
rapide que les Viégeois ne purent sou-
tenir jusqu'au bout. Les plus brillantes
individualités furent l'arrière Friedrich
(Villars) et l'avant Salzmann (Viège).

Les arbitres furent MM. Olivier! (Neu-
châtel) et Marky (Berne).

Marqueurs :
R. Chappot (4e: 1—0), H. Truffer (17e:

1—1), H. Truffer (19e: 1—2), M. Chap-
pot (24e: 2—2), R. Bernasconi (33e: 3—2),
M. Chappot (44e: 4—2), G. Wirz (45e:
5—2), M. Chappot (47e: 6—2).

F O O T B A L L
0 Dans le courant du mois de décem-
bre le coach de l'Association suisse de
football, Karl Rappan , rencontrera les
dirigeants responsables des clubs de la
Ligue nationale afin de discuter avec
eux les problèmes que pose une prépa-
ration minutieuse des cadres de l'équipe
qui disputera le tour final de la Coupe
du Monde au Chili.

puisqu il s est incline devant le mo-
deste Stade-Payerne cependant que
Villeneuve a sauvé un point (2—2)
face à Chailly. Quoique assez mal en
point, les hommes du bout du lac es-
pèrent bien se sauver une nouvelle
fois. ¦

Le Vevey-Sport a enfin connu une
victoire. Certes, ces deux points n'a-
méliorent que fort peu le classement
général des Vaudois mais ils leur
permettent de se maintenir dans le
sillage de leurs prédécesseurs.

Le basketball fut également à l'or-
dre du jour en ce dernier week-end.
Deux invaincus de ligue nationale B
soit Sanas et Vevey se sont rencon-
trés pour une rencontre de Coupe
Suisse. Comme chacun le pensait, la
victoire ne pouvait échapper aux
Lausannois, cependant cette dernière
équipe n'a pas atteint la tradition-
nelle marque de cent points et plus,
le résultat final ayant été de 67 à 24.

JOUR DE GLOIRE
POUR LES STADISTES

Sedan, que l'on voyait déjà caracoler
en tête pour un bout de temps, s'incline
deux fois en 4 jours sur les terrains de
Rennes et du Stade-Français. Ce dernier
a avancé d'un grand pas dans la sym-
pathie du public parisien et s'est montré
irrésistible face aux Ardenais quelque
peu émoussés (4—2), Mener 2 à 0, se fai-
re rejoindre et placer un nouveau dé-
marrage pour triompher en grande équi-
pe, voilà qui témoigne un renouveau
tant technique que moral. Lerond, Sta-
ka, Ekiba , Eschmànn et Pottier se sont
montrés dans une forme internationale.

ENCORE DES « GRANDS »
QUI TREBUCHENT

Nîmes et le Racing ont du baisser pa-i
villon sur les terrains respectifs de So-
chaux et Montpellier. Les poulains de
Firoud n'ont pu résister à l'ardeur des
Sochaliens bien emmenés par l'Autri-
chien Horak et le Noir Edimo. A noter
que le gardien nîmois Bernard a sauvé
son équipe d'une défaite bien plus gra-
ve. Le récent réveil du Racing n'est-il
qu'un feu de paille ? Non, car les Pari-
siens ont lutté jusqu'au bout dans un
excellent style qui mit spécialement en
évidence le gardien-remplaçant Mirediri
et les avants Heutte et Milutinovic.
Montpellier s'est surpassé en ce diman-
che. Les responsables de son excellente
tenue sont les deux ailiers de couleur,
Sekou et N'Doumbé, footballeurs d'ins-.
tinct, absolument insaisissables.

DES VICTOIRES
QUI COMPTENT DOUBLE

Reims, toujours décime dans un sec-
teur important (4 amateurs en attaque!)
s'est néanmoins imposé par sa classe
aux modestes Havrais (3—0). Muller,
Vincent et Colonna ont dominé les dé-
bats alors que dans le camp d'en face,
même Kaelbel sombra dans l'anonymat.
Monaco récupère petit à petit ses éclo-
pés tout en gardant le contact avec la
tête du classement. Les jeunes Lyonnais
qui lui étaient opposés n'ont pu em-
pêcher les revenants Roy et Douis d'as-
surer aux Monégasques une victoire
trop large (4—1). 1 »5*èfft
_ _  _ . 

-<»¦¦.¦ •••» .> ¦  
_ _ ,  , _ _ .,_ . _  ,

IL FAUT SAVOIR SAISIR
SA CHANCE

Rennes, co-leader depuis jeudi à la
suite de son succès sur Sedan, a man-
qué l'occasion de s'installer seul au
commandement. Son vainqueur, Metz,
n'est pourtant plus très coté depuis sa
déroute contre le Racing. L'entraîneur
Nagy a su tirer profit de la débâcle du
Parc des Princes. Il faut dire aussi que
l'acquisition du Danois Soerensen a re-
donné du mordant à son attaque. Quant
aux Bretons, ils sont à la merci d'une
méforme de Goujon ou de Mahi qui doi-
vent trop payer de leur personne pour
suppléer la carence de jeu de leurs co-
équipiers.

C L A S S E M E N T
J G N P buts P

1. Sedan 19 9 7 3 43—26 25
Reims 19 11 3 5 46—28 25
Rennes 19 10 5 4 34—30 25

4. Nîmes 18 11 2 5 34—29 24
5. Lens 19 10 2 7 36—27 22

Monaco 18 9 4 5 33—28 22
7. Nancy 19 7 7 5 28—24 21

Montpellier 19 8 5 6 38—35 21
9. Racing Paris 19 8 4 7 42—33 20

Rouen 19 8 4 7 26—24 20
11. Toulouse 19 8 3 8 32—37 19 \
12. Stade-Français 19 6 5 8 28—29 17
13. Saint-Etienne 19 4 8 7 29—26 16

Angers 19 6 4 9 25—27 16
Nice 19 7 2 10 29—38 16 i

16. Sochaux 19 4 7 8 29—33 15 ¦
Lyon 19 7 1 11 28—38 15

18. Metz 19 5 4 10 22—41 14
Le Havre 19 4 6 8 18—34 14

20. Strasbourg 19 3 5 11 15—28 11 i

Quand Mahi (à gauche) est touché , son
entraîneur Cuissard est soucieux et ton*

te {'équipe &e Rennes boite... 'y t *



Hier, à Genève, inauguration
des studios de la TV romande

Mardi après-midi ont été officiellement inaugurés, en présence des
représentants des autorités, du directeur général de la S.S.R., des directeurs
de la Radio-Télévision, des directeurs des Administrations fédérales à
Genève et de nombreuses autres personnes, ainsi que de la presse, les
bâtiments du Centre romand de la

Les personnes qui avaient répondu à
l'invitation de la S.S.R. et télévision et
de la fondation Maison Genevoise de
la Radio, ont été saluées dans le grand
studio par M. Jean Dutoit , conseiller
d'Etat , qui dit la satisfaction de tous
ceux qui ont particip é à la construction
de ses bâtiments de voir l'aboutissement
de plusieurs années d' efforts.

L'inauguration d'aujourd'hui n ' e s t
qu'une première étape de l'ensemble,
l'avenir consiste à construire le studio
complet. Le chef du Département des
travaux publics remercia tous ceux qui
ont assuré le financement de la cons-
truction. Il rappela que l'Etat de Genève
a fournit près d'un et demi million. Il
forma le vœu que ce centre romand
de la télévision suisse devienne un
moyen d'expression qui soit à la dispo-
sition' de toute la collectivité romande,
ajoutant que la télévision n'atteindra
son but que si edle est consciente qu 'el-
le doit être un moyen d'éducation.

M. Jean Dutoit remit ensuite le bâ-
timent au directeur général de-la S.S.R.
et télévision.

M. Marceil Bezençon remercia au nom
de la société le Conseil d'Etat et le
Conisew administratif genevois pour 1 ap-
pui généreux qu 'ils n 'ont cessé d'appor-
ter à la télévision suisse. Il dit sa gra -
titude à la fondation de la maison ge-
nevoise de la radio et à M. Dutoit , con-
seiller d'Etat. En plus de l'appui moral ,
c'est aussi une aidé financière qui jus-
tifie la reconnaissance de la société suis-
se de radiodiffusion. En effet , dit M.
Bezençon , en plus de la valeur du ter-
rain , l'Etat de Genève a dépensé jus-
qu'ici 1 million , à quoi s'ajouteront en-
core 4,25 millions, le tout à fonds per-
dus. En outre, un prêt de 3 millions est
envisagé. La ville de Genève, pour sa
part, a dépensé 1,6 million et le direc-
teur général remercie particulièrement
M. Albert Dussoix, conseiller adminis-
tratif. L'Etat de Vaud et la ville de Lau-
sanne ont contribué au dévelopement
de la TV romande par 400.000 francs.
Notre vœu est que Zurich, où il y a
un autre studio à bâtir , s'inspire de cet
exemple.

M. Marcel Bezençon évoqua ensuite
l'ambiance nouvelle dans laquelle tra-
vaillent de mieux en mieux la' radio et
4a télévision en terre romande. Il dit
son espoir que dans quelques semai-
nes, une entente heureuse et profitable
liera les intérêts de tous les cantons
de langue française. En radiodiffusion ,
l'union fait la force de pénétration , et

HOCKEY SUR GLACE
AVANT
LES CHAMPIONNATS
DU MONDE

0 Le tirage au sort pour la composi-
tion des poules des prochains champion-
nats du monde et d'Europe, à Colorado
Springs, aura lieu à New-York, les 14
et 15 décembre.

On rappelle que les championnats se-
ront disputés du 8 au 18 mars 1962 à
Colorado Springs et à Denver. Une ving-
taine de pays y participeront. C'est la
première fois que ces championnats
sont organisés dans un pays de l'hémis-
phère ouest. Le quartier général de
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nerveuses. Et des freins!.,. Une tenue ou sièges séparés, en 3 versions différentes:
de route !... Conduisez la nouvelle Vauxhall Super; Riviera (modèle de luxe) ; Estate
Victor: desplaisirs toutneufsvousatten dent. Car (station-wagon). Depuis Fr. 8750.-.
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Télévision suisse.

il faut se garder de juger les program -
mes d'un studio en se fondant sur un
critère trop local. Tout prestige étroit
rétrécit la portée de l'émission qui , elle,
ne s'arrête pas aux douanes frontalières.

Le directeur général de la SSR ter-
mina en souhaitant pleine réussite à
MM. Haas et René Schenker , chefs des
lieux inaugurés aujourd'hui , ainsi qu'à
leurs collaborateurs.

M. René Schenker , directeur-adjoint
de la TV Suisse et directeur du Centre
romand de la télévision suisse, remercia
à son tour tous ceux qui ont permis la
réalisation de cette première étape des
bâtiments, montrant que tous les travaux
ont été exécutés selon les demandes
particulières des collaborateurs de la
TV. Il en remercia en particulier les
autorités genevoises. Il remercia les
gouvernements des cantons romands ,
qui ont aidé à décentraliser l'équipe-
ment de l'actualité. Ses remerciements
s'adressèrent égallement à M. Cornu ,
président de la Fondation de Radio Ge-

C'est par milliers que les sans-abri fuient Séville envahie par
les eaux

Malgré les secours apportés par les autorités espagnoles et lest Iorces américaines
stationnées en Espagne , la ville de Séville, envahie presque totalemen t par les
eaux, subit une catastrophe sans pareille dans son histoire. Pateaugeant dans Teau
jusqu 'aux genoux pendant des kilomètres, c'esl par milliers que les sans abri iuient
la ville submergée, où les dég âts sont énormes.

LE SPORT

l'organisation est à l'hôtel « Broad-
moor », à Colorado Springs. Les quel-
que 70 ou 80 parties prévues durant
ces onze jours, au rythme de trois en-
viron par jour, seront disputées dans
trois stades différents : au Broadmoor
World Arena à Colorado Springs (5000
places), au Denver Coliseum (9000 pla-
ces) et au stade de l'université de Den-
ver (5200 places).

• Des services spéciaux d'autobus feront
la navette entre Denver et l'hôtel Broad-
moor à Colorado Springs, où seront lo-
gées les délégations. Une distance de
75 km. sépare Denver de Colorado
Springs.

nève , et à M. Dovaz , directeur de Ra-
dio Genève et à leurs collaborateurs,

M. Schenker releva que tous les ser-
vices ne sont pas encore concentrés
dans le nouveau bâtiment.

Les hôtes de la S.S.R. et de la Maison
Genevoise de la Radio visitèrent ensui-
te la plus grande partie des installa-
tions.

La recenhon
Cette journée inaugurale se termina

à l'Hôtel des Bergues , où le Conseil
d'Etat de la République et Canton de
Genève et le Conseil administratif  de
la ville de Genève • avaient convié les
participants à un dîner excellemment
servi.

A cette occasion , on entendit MM.
Dussoix , conseiller administratif , et
Jean-P. Méroz , directeur de Radio-Lau-
sanne, a exposé à nouveau , dans l'hu-
mour qui est particulier à chacun , les
débuts difficul tueux de la Télévision ro-
mande et les réels progrès réalisés jus-
qu 'à ce jour.

C'est dans une atmosphère extrême-
ment amicale que se prolongea cette
soirée. Notons , pour le Valais, parmi
la docte assistance, M. le juge fédéral
Antoine Favre.

FOOTBALL

0 Le prochain adversaire de Lausan-
ne-Sport, détenteur du trophée, pour
la Coupe de Suisse des Vétérans sera
le FC. Koellikon.

O Selon une information du « Berner
Tagblatt », le principal meneur des
échauffourées qui marquèrent le match
de promotion Bellinzone—Schaffhouse
du 18 juin 1961, a été identifié grâce à
différentes photographies prises pen-
dant les incidents. Il s'agit du joueur de
réserve de Bellinzone Thuerler , qui
vient d'être suspendu pour deux ans.

LES PROBLEMES PETROLIERS EN SUISSE

UU GRAND CONSEIL VAUDOIS

La future centrale thermique d'Aigle
fait l'objet d'un rapport détaillé
du gouvernement

Au cours de la séance de mardi
du Grand Conseil vaudois, le Con-
seil d'Etat a répondu à une inter-
pellation du député Chollet au sujet de
la construction de la centrale thermique
d'Aigle et des risques de pollution de
l' air dans la plaine du Rhône liés à
cette entreprise. On se souvient que dif-
férents recours avaient été déposés à
la suite de l'autorisation de construire
délivrée par le Département militaire et
des assurances du canton de Vaud , com-
pétent en la matière.

M. Sollberger , qui parlait au nom du
gouvernement , a dit que celui-ci avait
pris le conseil de nombreux spécialis-
tes, notamment du professeur Lugeon ,
qui a conduit une enquête sur la situa-
tion aérolog ique dans la plaine du Rhô-
ne. Après avoir examiné l'ensemble du
problème, le Conseil d'Etat a confirm é
l'autorisation de construire la centrale
thermique, en faisant siennes deux con-
ditions posées par le professeur Lu;
geon : à savoir la construction d'une
cheminée de 300 mètres de hauteur e-t
un taux maximum de concentration de

L'Europe et le pétrole
SAINT-GALL — M. E. Mattei, ingé-

nieur, président du Konzern italien
« ENI », a fait lundi soir, à l'Associa-
tion saint-galloise du commerce et de
l'industrie, un exposé sur « L'Europe et
le pétrole ».

L'orateur rappela tout d'abord l'im-
portance sans cesse croissante du pétro-
le, pour couvrir les besoins de l'Europe
en énergie. Ni l'Italie, ni la Suisse ne
possèdent de charbon et leurs forces hy-
drauliques atteindront sous peu, sem-
ble-t-il, les limites de leur utilisation.
Les deux pays ont donc un intérêt crois-
sant à couvrir leurs besoins en éner-
gie, en recourant aux huiles minérales.

L'oléoduc de l'Europe centrale, Gê-
nes—Suisse—Ingolstadt, offre aussi à
la Suisse la possibilité d'un approvision-
nement abondant en pétrole, avec le
libre choix de son origine. La Suisse
a la garantie que son approvisionne-
ment en pétrole pourra se faire selon
les plans et dans l'intérêt du pays.

Pour conclure, M. Mattei parla des
critiques formulées contre l'oléoduc de
l'Europe centrale. Il constata tout d'a-
bord qu'il fallait exclure une action fâ-
cheuse de l'oléoduc sur les transports
par les CFF car la Suisse n'a jamais
jusqu'ici importé de pétrole brut. On
peut bien plutôt s'attendre que la né-
cessité de répartir les sous-produits des
raffineries entraîne une augmentation
des transports intérieurs. Grâce aux
progrès réalisés par la technique de
construction et les expériences rassem-
blées par l'ENI en ce domaine, le danger
d'une rupture de l'oléoduc ou d'une
pollution des eaux souterraines par des
fuites sont exclus, car un oléoduc mo-
derne dispose d'un système de contrôle
et de fermeture à distance qui assure le
maximum de sécurité.

L'ENI poursuit une politique de dis-
persion de ses sources d'approvisionne-
ment. Ses besoins en pétrole s'élèvent,
pour 1962, à 8.500.000 tonnes et seront
couverts dans la proportion de 26 pour
cent par du pétrole égyptien, de 9 pour
cent par de l'irakien et de 12 pour cent
d'italien , de 15 pour cent de pétrole brut
d'autres pays du Moyen-Orient et de
38 pour cent de pétrole russe. Mais, en

soufre de 1,5 pour 100, afin d'éviter
les effets nocifs du S02. D' autres me-
sures seront prises pour éviter la pol-
lution de l' eau dans l'aire de souverai-
neté vaudoise (les raffineries étant si-
tuées, comme on le sait, sur la rive
vallaisanne du Rhône). Enfin , il est pré-
vu d'instituer une commission qui sera
chargée du contrôle permanen t de la
polluti on et d'obli ger l'entreprise à en-
gager un aérologue.

Rappelant les conditions très strictes
déjà posées par le Département vau-
dois compétent, M. Sollberger a souli-
gné que si , aux termes de l'autorisation
de construire , ces conditions ne devaient
pas être respectées, l'entreprise pour-
rait être obligée à suspendre son ex-
ploitation jusqu 'à ce qu'il soit remédié
aux défauts constatés.

Grâce à ces précautions , qui réser-
vent entièrement l'avenir , le gouverne-
ment vaudois est d'avis que les risques
de pollution pourront être réduits au
minimum.

Après une discussion qui refléta le
portage des opinions , le Grand Conseil
prit acte , sans opposition , de la réponse
du Conseil d'Etat. La parole est main-
tenant aux ingénieurs.

1964, la part de pétrole fournie par
l'URSS en vertu du contrat de 1960, ne
sera plus que de 12 pour cent des be-
soins de l'ENI, qui auront atteint entre
temps 20 millions de tonnes par an.

M. Mattei indiqua que sur la base des
contrats conclus avec les fournisseurs
russes, l'ENI ne saurait livrer à la Suis-
se de pétrole russe, même si elle envi-
sageait de le faire.

Enfin , M. Mattei exposa en détail la
politique pétrolière de sa société, l'Ente
Nazionale Idrocarburi (ENI), procla-
mant qu'elle luttait contre les marges de
bénéfice indûment élevées dans le com-
merce du pétrole, qui sont un obstacle
à la poursuite de l'industrialisation de
l'Italie. L'ENI est disposée à acheter du
pétrole à n'importe quel fournisseur,
aussi aux grandes sociétés, mais à des
prix qui se rapprocheraient de ceux
pratiqués pour le pétrole soviétique. 1 ¦

Convention
entre l'Italie et la Suisse
Immigration
et assurances sociales

Les négociations ont repris jeudi à Berne
entre la Suisse et l'Italie en vue de la
conclusion de nouvelles conventions sur
les assurances sociales et l'immigration.

La délégation italienne, forte de 12
membres, est conduite par le ministre
Gino Pazlia, vice-directeur de la Division
de l'Immigration du ministère des Affaires
étrangères à Rome. La Suisse a désigné
deux délégations de six membres chacune,
l'une dirigée par M. W. Saxer, directeur
de l'Office des assurances sociales, et l'autre,
pour les questions d'immigration , par
MM. M. Holzer directeur de l'Office fédé-
ral de l'Industrie, des Arts et Métiers et
du Travail , et E. Maeder, directeur de
la police fédérale des étrangers.

Après la séance d'ouverture, les déléga-
tions s'occuperont des assurances sociales
durant la première phase de leurs tra-
vaux et des problèmes de l'immigration
durant la seconde, qui se prolongera vrai-
semblablement la semaine prochaine.

Un produit de !a General Motors
Montage Suisse
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mêmes pour nos productions valaisannes .

Nous ne leur refuserons donc pas leur statut horloger qui doit
assurer:

Donc votons les 2 et 3 décembre prochain
Comité d'action en faveur du progrès technique et de la liberté dans l'industrie horlogère
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l'ordre dans la profession,
le contrôle de la qualité,
le retour à la liberté.
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le maintenant
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F. ZWAHLEN & FILS
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le paquet familial Fr. 3.75

VOUS DESIREZ
UNE MONTRE
AUTOMATIQUE
PLATE, PRÉCISE
ROBUSTE
ET ELEGANTE

Faites-vous présenter la nouvelle LONGINES 
^FLAGSHlP*** Automatic. C'est unc révélation !

Grâce à unc disposition inédite du système automatique,

la conception de ce modèle est révolutionnaire.

LONGINES
MONTRE SUISSE DE HAUTE P R É C I S I O N

Les hoirs da F. GAILLARD. Grand-Pont
AESCHLIMANN & STAUBLE
W. GLAUSER
A. AESCHLIMANN
R. & G. MORET, avenue de la Gare
R. LANGEL, rue de l'Industrie
Roland GEX. Grand Rue



Un cadeau de Noël pour les automobilistes valaisans

La promesse des travaux à venir...
SUITE DE LA PREMIERE PAGE ' _. 

gestation doivent domc permettre de re-
donn er au Bae-Valai'e ce que le «-ail ira
ia fait  perdre et de eorbtr cette grande
contrée de son isolement, accentué enco-
re, hélae, par la construction du magni-
fi que pont de Saint-Maumioe soir le Rhô-
ne.

Puisée ce réai'ii&er bientôt l'esprit légiti-
me d'une excellente liaison rive gauche
du Léman avec la vallée du Rhône-Milan,
sans compter les ramiiBicatione secondai-
ires (Bouveret , No ville, pair exemple).

Le Valais étant tout près de Genève
par la 'rive gauche lémanique, il y a
lieu d'améliorer au plus tôt cette liaison
routière, partant de faire « sauter » eans
retour le « bouchon » de Saint-Gingolph,
aussi la GPR a-t-elle proposé un supplé-
ment de crédit à cet effet (.400.000,—).

Le point de mire :
La route du Gd-St-Bernard

BOURG-SAINT-PIERRE
L'utilisation de la section en Garin-

Bouirg-Saint-Pierre-encrée du Tunnel po-
sera oui grave problème en 1962.

¦En effet, 3 grands chantiers ee super-
posent : a) le barrage'; b) ia (route ; c)
la couverture de la route entre Bourg-
Saint-Pierre et le tunnel. Il est prévu que
le barrage sera terminé à la En de l'été
1062. Toute la section de route est ad-
jugée, excepté un point particulier, le
Pont d'AHèves. Bien qu'il eera possible de
circuler sur la nouvelle ramte dès 1962,
la pose de la couverture pair la Société
du Tunnel entravera considératolemenit le
tr afic. Il s'avère donc indispensable de
rechercher, en collaboration avec la
société des Forces motrices du Gramd-
Saint̂ Bernard et la Société du Tunnel
mne solution équitable pour résoudre ce
problème. La pose de l'oléoduc nie donne
lieu à aucune difficulté, un nouveau traj
ce eur la rive gauche ayant été adopte
dès to sortie diu tunnel.

D'autre part, la correction définitive
du tronçon situé entre le tunnel et la
Combe des Morts est à l'étude et eera
entreprise dès que les autorisations y
relatives auront été accordées.

ORSIERES .._ .».,_ .
Le tracé de la 'traversée d'Orsières a

été bien amélioré et doit supporter nor-
malement la circulation pour les pro-
chaines années, vu que la déviation de cet
important bourg ne sera pas exécuté
avant 3 ou 4 ans.

BOVERNIER
Le projet d'exécution pour ïe tronçon

Martigny Bourg-Le Broccard est terminé.
On attend 1'approbaniom de Berne. Les
expropriations sont en coure. La mise en
soumission est prévue pour cet hiver.

Le projet entre le Broccard et le Tier-
oelin eet à l'étude au bureau des « Piro-
jets techniques », à Martigny.

Le DTP procède actuellement à l'étu-
de du projet d'exécution sera remise à
un bureau.

LES VALETTES
Il eet prévu que la route entre Marti-

jgny et 'les Valettes sera corrigée par
l'ouverture du tunnel envisagée pour
1963-1964, la Société du Tunnel étant
passablement en retard sur son program-
me.

LE BROCCARD
Le projet de tunnel entre le Broccard

et les Trappistes a été abandonné pour
les raisons suivantes :

a) le coût d'un tunnel aurait été beau-
coup plus élevé ;

b) son exploitation et l'éclairage au-
raient été très onéreux ;

c) géologiquemenit, le percement d'un
tunnel à cet endroit aurait provoqué de
grosses difficultés ;

d) la route d'accès au Itunneil lui-même
présentait les mêmes dangers que la cor-
rection prévue, car elle était également
située à revers. Cette route était indis-
pensable pour gagner de la hauteur, le
itunnel ne pouvant être construit avec les
mêmes pourcentages de pente qu'une
route à ciel ouvert

Sur la route des cols
FURKA

Le tronçon Belvédère-le col de la Fur-
ka est dans un état précaire et il faut en
¦exécuter la correction de toute urgence.
La correction de la route depuis Gletsch
dépend du nouveau barrage en étude.
Aucune décision officielle n'a encore été
prise. Un revêtement bitumineux eet sub-
ventionné par la Confédération, à raison
de 50 p. 100. A Reckingen, Munster, ces
travaux ont aussi été adjugés, mais, par
suite de manque de matériaux nécessai-
res dans nos carrières, l'exéouition en est
reportée au printemps 1962.

D'autre part, le tronçon Massa-Môrel
'(3 loto) est prêt à être mis en soumis-
sion.

Depuis le pont sur la Massa, le tracé
He la nouvelle route emprunte, en par-
tie, la propriété des CFF. Ceux-ci s'oppo-
sent, et il faudra attendre leurs proposi-
tions à ce sujet, „ 

^m *SsS* î S^SÊ . *f^'.vt.:^̂ : iB.̂ ^̂  :; :
ISSS_M:lSI _3_£i____5-2__^^
La route sera toujours un cadeau pour l'homme, a dit l'auteur de « Terre
des hommes ». Que réserve 1962 aux Valaisans sur le plan routier ? Notre
article vous le dira. Dans tous les secteurs du canton, il f audra mettre les
bouchées doubles.

FORCLAZ
Au sujet de la Forclaz, il y a ISieu de

souligner l'interdépendance de cette artè-
re et de celle des Montets sur France.
Un montant est prévu pour la section
Tmient-Têce Noire.

MORGINS
Les travaux réalisés à ce jour donnent

entière satisfaction.
La prochaine section qui sera corrigée

ee situe entre Arches et l'entrée de Mor-
gins. Berne a donné les autorisations né-
cessaires. Cependant vu les efforts entre-
pris pour le développement de cette , ré-
gion, il s'avère absolument indispensable
que la correction générale de la route se
poursuive afin que celle-ci soit achevée
le plus rapidement possible.

Le langage des chiffres
CertaSns lecteurs aiment les chiffres .

Donnons-leur quelques échantillons en
précisant à leur intention qu 'il est pré-
vu au budget de 1962 : 100.000 frs pour
la sortie nord de Sion (début de la rou-
te du Rawyl ,derrière la nouvelle Ecole
Normale) ; 1-000.000 Gabi-Casermatta ;
1.500.000 Gcmdo-fronbière.

Pour les routes cantonales on a prévu
300.000 francs pour la déviation de Saint-
Gingolph ; 100.000 pour Bouveret-Mon-
they ; 400.000 pour Saint - Maurice ;
800.000 pour La Balmaz ; 100.000 pour
Vernayaz ; 500.000 pour Martigny ;
50.000 pour Saxon ; 200-000 pour Pont de
la Morge-Sion ; 150.000 pour Sion Est-
percée Sud ; 400.000 pour Granges Sierre ;

M A R T I G N Y

Un rouleau compresseur
happé par le M.O.

Le chauffeur est
On procède actuellement à la ré-

fection de la route du Guercet. Hier
matin, à 10 h. 15, alors qu'une
nappe de brouillard se traînait sur
la vallée, un rouleau compresseur
de 13 tonnes, appartenant à l'en-
treprise Gianadda , monté par M.
Jean-Louis Gillioz (1928) , de Mar-
tigny-Bourg, effectuait un cy lindra-
ge au passage à niveau sur la ligne
du M.O. Le chauffeur, qui tournait
le dos à l'ouest, ne vit pas ni n'en-
tendit le train descendant d'Orsiè-
res qui avertissait pourtant de son
approche.

La motrice atteignit le rouleau
compresseur à l'avant, arracha les
deux cylindres (1 tonne) qu; furent
projetés à 80 mètres de distance et
lui fit faire un demi-tour sur place.

Dans ce mouvement giratoire.

(Photo Pascal Thurre)

300.000 pour Viège ; 400.000 pour Eyholz-
Bri gue et 300.000 pour Vétroz.

Pour les routes alpestres, plus de 6
millions sont prévus au budget.

Voici quelques postes : Gletsch - Bel-
védère - Col de lia Furka : 600.000 ;
tronçon Grand-Saint-Bernard, secteur du
col : 350.000 ; Mairtigny-Boverniier :
800-000 ; Pont d'Allèves-Bourg-Saint-
Pierre : 700.000 ; Bourg-Saint-P.ierre-Can-
tine : 1.500.000 ; Forclaz : 700.000 ; Mor-
g.:eis-Verdain-Tiroi!stcirr:r.il6 : 30CV000 et
Troistonrents-Excorte : 500.000.

A cela s'ajoutent les routes touristi-
ques avec 1 miillion et demi pour le tron-
çon Viège - Alimagel ; 400.000 . pour Loè-
che-Loèohe-les-Bains ; 500.000 pour Sier-
re-Montana ; 1-500.000 pour Sion-Les
Haudères ; 300.000 pour Troisitorrents-
Ghampéry.

Cent ans après
Les automobilistes en conviendront, les

responsables de notre réseau routier
n'ont pas. de quoi chômer en 1962.

Et qui oserai t prétendre qu'il est au
nombre de ces projets un seul dont la
réalisation n 'est .point urgente ?

Si l'autombiliste oublie ce qui a été
fait pour ne voir que ce qui reste à faire,
c'est un fait que notre pays a été pris
de vitesse par les exigences de la route.

On a noté avec justesse le fait que la
commission fédérale des planifications a
fixé à l'année 1980 le terme de son plan
du réseau des routes nationales, c'est-à-
dire exactement 100 ans après le perce-
ment du tunnel du Saint-Gothard !

Jean-Luc FARINET.

tué sur le coup
M. Gillioz fut éjecté de son siège,
projeté contre une barrière en treil-
lis qui le renvoya, la tête la pre-
mière, contre le marche-pied de la
dernière voiture. Le malheureux,
marié, prèe d'une fillette et dont
l'épouse attend un enfant, a été
tué sur le coup.

On peut se, rendre compte de
la violence du choc quand on saura
que la dégrappeuse se trouvant à
l'arrière du rouleau a été également
arrachée et projetée à 30 mètres.

Ce navrant accident a jeté la
consternation à Martigny.

On joue littéralement de malheur
dans cette famille: le père de fa
victime a été tué dans un accident
de voiture, à Saxon; la mère égale-
ment, mais plus tard, tandis que
Jean-Louis Gillioz est mort le jour

S A X O N

SOUS LE SIGNE DE LA GASTRONOMIE PARISIENNE
A EU LIEU L'INAUGURATION OFFICIELLE DE

" l'Auberge de la Tour d'Anselme
Samedi donc, comme nous le disions hier, par un magnifique après-midi

ensoleillé, tandis qu'aux mâts les pavillons flottaient gaiement, l'Auberge de la
Tour d'Anselme s'apprêtait à fêter dignement son inauguration officielle.

Bientôt , quelque soixante hôtes, pre-
nant place au banquet de circonstance, 3- La cave-exposition aboutira à une
allaient se délecter d'un menu qui fit tour <ÏU1 projettera son ombre sur des
honneur au chef de suisine, M. Robert kiosques, ou on vendra des fruits et
UKI ,™II des articles-souvenirs.Haberli.

Après la gastrononmie, disons deux
mots d'histoire :

UN GRAND SEIGNEUR :
LE CHEVALIER ANSELME

Montons sur la colline et interrogeons
les vieux murs de la tour, qui portent
la marque indélébile du temps. Eux, ils
se souviennent encore d'un nom illus-
tre, d'un noble des plus remarquables,
je veux dire : du chevalier Anselme.

En 1280, par exemple, il fut choisi
comme arbitre par Philippe de Savoie
« dans ses compromis » avec l'évêque
Pierre d'Oron. Les comtes de Savoie
comptaient beaucoup sur ce chevalier
dévoué dans leurs querelles avec les
évêques de Sion. Mais le ler avril 1300
fut un jour de deuil pour Saxon et son
château. Dans son audacieuse tentative
de reprendre le château de Tourbillon
à l'évêque Boniface de Challant, le
conspirateur célèbre Anselme de Saxon
fut défenestré et décapité à Sion, sur le
Grand-Pont.

Fort heureusement, aujourd'hui, son
nom restera à jamais attaché à Saxon,
grâce à « l'Auberge de la Tour d'An-
selme »...

PARTIE ORATOIRE

Il appartint à M. Jacques Volluz, pré-
sident du conseil d'administration et
promoteur de cette heureuse création,
d'ouvrir la partie oratoire.

M. Volluz adressa tout d'abord une
cordiale bienvenue aux nombreuses
personnalités présentes : les autorités
religieuse, fédérale, cantonale et judi-
ciaire. Puis il retraça avec beancoup de
talent l'histoire de Saxon, célèbre au
XlIIe siècle par le chevalier Anselme
et au XIXe par ses bains et ses jeux.
Maints grands hommes du siècle passé
firent une halte (souvent malheureu-
se ) au casino de Saxon. Notons, entre
autres, Dostoiewieski, Garibaldi, etc.
M. Volluz rappela que « l'Auberge de
la Tour d'Anselme », si accueillante, a
été construite pour créer une rétro-
spective moderne du XlVe siècle. Avec
cet établissement, Saxon apportera à
nouveau au tourisme valaisan sa pré-
cieuse contribution.

Remarquons que le complexe total de
l'Auberge de la Tour d'Anselme, qui
sera terminé en automne 1962, com-
prendra :

1. Un grill-room avec un bar, au
sous-sol :

2. Une cave de dégustation. Détail
intéressant : les touristes pourront y
acheter des vins de premier choix au
même prix que chez les marchands de
vins :

Voici le trax après l'accident. A gauche le wagon de queue du Martigny—O rsicres

du deuxième anniversaire de son
mariage.

A la famille de la victime, à ses
camarades de travail va toute notre
sympathie.

UNE FEMME DECHIQUETEE
PAR LE TRAIN

Hier, à 13 h. 20, Mlle Anne-
Marie Vairoli. née en 1927. de

Enfin, M. Jacques Volluz, à qui nous
adressons nos félicitations ainsi qu'à
son épouse, devait dire fort just ement :
« Toute œuvre, dans le tourisme com-
me ailleurs, a pour piédestal la foi qui
l'inspire. »

Puis le major de table, Me Victor
Dupuis, qui, toujours en verve, dirigea
avec brio le déjeuner d'inauguration , en
fin gastronome, fit une brève interrup-
tion à la partie oratoire pour permettre
aux convives d'apprécier le délicieux
dessert. Un chef-d'oeuvre de la pâtis-
serie, composé par le chef pâtissier
Marcel Volluz, de Saxon, couronnait le
banquet, gracieusement servi par un
personnel des plus stylés. C'était une
magnifique tourte, représentant la Tour
d'Anselme sur son piédestal.

Enfin, tour à tour, différentes person-
nalités prirent la parole ; notamment,
M. le Conseiller d'Etat Marcel Gard,
M. le Conseiller national Francis Ger-
manier, M. le Député saxonnain Piefre
Wyer et M. Olsommer, secrétaire des
hôteliers valaisans. Chacun à sa ma-
nière salua avec plaisir cette heureuse
construction. M. Gard devait dire :
« Saxon est le centre le plus prospère
du Valais agricole. Mais Saxon a aussi
une tradition touristique ». M. Germa-
nier ne manqua pas de relever l'origi-
nalité de l'enseigne « l'Auberge de la
Tour d'Anselme » qui tranche avec les
« Lowen », « Bâren » et autres. M. Wyer
nota que ce restaurant, dont le renom
sera bien vite grandissant, devait pro-
fiter non seulement aux maris, mais
aussi aux épouses qui le méritent bien.
Enfin, M. Olsommer terminait en di-
sant : « La fortune est au bord de la
route » ; mais ajoutons : encore faut-il
savoir la cueillir ?

UNE CITE FLORISSANTE :
SAXON

¦¦ - - . • , .  v '.' -:.; , ¦
¦ ¦ •

Majestueuse, la Pierre-à-Voir, ce vi-
vant témoin du passé, s'élance toujours
aussi fière, toujours aussi jeune vers
la voûte céleste. Dominée par ce puis-
sant roc séculaire, une colline énigma-
tique, ornée d'une tour célèbre (cons-
truite durant les années 1279-80 et sui-
vantes) regarde le passé et interroge
l'avenir...

Au pied de ce roc géant et de cette
tour illustre, Saxon d'autrefois au passé
glorieux sommeille sous la florissante
cité des abricots d'aujourd'hui. Touris-
tes, automobilistes valaisans et étran-
gers, dans cette plaine fertile, l'Au-
berge de la Tour d'Anselme, qui vient
de naître, vous attend !

Bernard COMBY.

Martigny, a été, pour une cause
que l'enquête de la police s'effor-
cera de déterminer, happée par le
direct, à la hauteur des Fumeaux,
entre Vernayaz et Martigny. La
malheureuse a été complètement
déchiquetée.

Que sa famille veuille accepter
nos sincères condoléances.



pour vos toasts...
votre pain

blanc ou complet

chez votre boulanger
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vendre un beau A vendre, cause. . kt , départ, un lot degrand buffet
niiiei-np vilf.rp. llUV'Uade cuisine, vitre,

coulaur crème.
Bas prix.
S'adresser à M.

A. F..., route du
Chili 1, Monithey.

occ. 100-140 cm.
6-8 frs pièce.

S'adresser à VVal
ter MarSi, pépin;ié
riste, Lavey.

RECITAL DE PIANO

Lodwig Hoffmann
Vendredi 1er dâoembne 1961

à 20 h. 30 à 'l'Arca'fietr

SION
Œuwtes <k

Beethoven, Liszt, Chopin
Plriix dies pûaoos : Fir. 6.60 (J.M.
aïooifs Br. 2.—). Réduction pour
J.M. Prooeoooums ot Amis àe l'Art.

Looïticm à l'Atelier (2 16 28)

A V I S A vendre aux en
dirons de Martigny

La vente des vignes
remise Suis acheteur d'un

50 divanspouvant s e r v i r
éventuellement

comme garage.

S'adresser s o u s
chiffre V 1554, au
Nouvelwste du Rhô-
ne, à Sion.

mulet
environ 10 ans et d*
confiance.

90 X 190 cm.
complets, sotiit : 1
divan métallique, 1
protège-maitelias, 1

d'HENRI DARBELLAY ainimomaae pour le

jânradi 2déoembne 1961 à Pkn-Garisiar_—__-, ™ _ _ -__—— —-
I..;te^-khr aouLfe Br. 2.-). Ràdu.t^n pour Ecrire sou. chiffre %3£««^

, . ne, à Sion. J.M. Brooeooeums ot Amis àe l'Art. P 16047 S à Pubh- (garantis 10 ams) 1
tt OUra PUS HOU ote_s W oreiller , 1 duvet 'el

Location à 1 Atelier (2 16 28) 1 couverture de lai-
————**—————*^—*^ A louer à Lavey- 

_________________ ne< lei3 6 p:eoas seu.
J Village, dans villa ~""" ~*~ ~̂~""— To ^.̂ ^ . a , 1. lement Fr- 198-~

:he A vendre f_3_l, Je ch*rch« a ache- (po,rt comipr.;6).

A louer a Lavey-
Village, dans villa
familiale Je cherche à ache-

ter
A vendreOn cherche A vendre familiale

hôtel chalets de rittm_ni Instrumentation complète
appartement W i l l y  KURTH,

chemin de la Lande
1, Prilly.
Tél. : (021) 24 66 42

une truieà vemdlre an parfait état, pour oaïuse de
ohanigamienit, bas prix, bknc ou dlàtaJl.
Livraibile die suite.

Auharaon, Baiafare de Vwanrens (VD)
Tâl. (021) 4 05 05.

ou cafe-
restaurant

vacances de deux chambres,
cuisine, chambre de
oain.

Pour adresse : té-
léph .(025) 3 61 53.

pour boucherie, ou
éventuellemeiivt un
porc.

S'adresser c h e z
Denis Vouilloz, cha-
let derrière le Ca-
sino, Saxon.

neufs qu anciens,
ainsi que

entre 5ion-5t-Mau-
rice, ou station.

S'adresser à Aloïs
Schmidt, rue du Lac
12, Sierre.
Tél. : (027)' 5 12 92

parcelles
de terrainae terra in lcpn '̂ ^i ¦> OJ-

:>̂  *~| v > — uems vo_IIU>z, cha- A vendre
bien situées aux I 1 itJ^Z * 

C*
~ "*¦ avantaSeux

, _ . , ,  sino, aaxoin.
station

6 
en plein dé- feuive homme cher- CCffé-ReStCllJrant —————— téléski

veloppement du Va- che a Sion, pour en- -»--_-* »-»*_«--»--«¦¦•

lais central. tr°e immédiate, » I ' n _ Pendlu moderne

téléskiCafé-Restaurant
de la Poste

Martigny-Bourg
sert
chouoroute garnie
a tri aux
saucisses aux choux

[eune homme cher
che à Sion, pour en
trée immédiate, moderne

et neuf.
Dem. d'urg
Tél. (051)
32 79 77

Portai
Dame cherche à

louer chambre
indépendante

bracelet or
Kl. (027) 4 74 57

Prix intéressants.
Ecrire sous chif-

fre P 15841 S, à
Publicitas , Sion.

café
ou bar à café meublée, avec con

fort .
S'adresser â Por

te-Neuve S.A. Tél.
2 29 51.

eventudilemenit gé-
rance. Capacités. J'achètera is à

Faire offres écri- Verbier
tes à Publicitas, à appar tement
Sien, sous chiffre s, , ..
MD 2216 L. d une ou deux ple"

ces.
S'adresser s o v s

chiffre T 1552 au
A .louer à Mar- Nouvelliste du Rhô-

ugny-ViU, en plein M à Sioncentre: ' 

Memmel & Co SA

A vendre un _ Il IIVFT GflipfBIllIGS"̂ Ç"̂ ^~~

cî ms ™ nettespendant
no x 150 cm. 2 kg rjnn qnnanoen bon état , numé- r „- Qg^ aililOcd

ro 0, 300 m3. | |- / j  _ . . . . . .
lOCal A louer dans stait 'on

commercial de. n110111,0?1?™. PcmwilHlIvrenil saisoa d'hiver
facj ement transfor- appartement

c,'sA~m.*~. fout confort .3 aoresser so u s
chiffre U 1553 au Faire offres sous
NouveiMs te du Rhô- chiffre (P 16118 S
tei a Sion. à Publioioais Sion.

Fabrique de timbres
S'adresser s o u s

chiffre Q 1549, au
Nouvelliiete du Rhô-
ne, ou téléphoner
après 20 heures au
(025) 3 64 03.

MEUBLES
MARTIN Bâle, Bàumleingasse 6

Téléphone 061-246644des Portes
Neuves

S O N
i = i Tél. : f027) 2 16 M

190x290
Fi

250x350
Fi

cm.,
98.

avec 5 vitrines. Surface environ 140 m2 KURTH,
Av. de Morges 9,
Lausanne.
Tél. : (021) 24 66 66Libre au 1er janvier 1962

TapisA louer au Centre de Sion [Il l oP15

| j boudé gris, rouge
ii ou vert, 160x230

magasin 40—

NOIX
iu Tessin, saines
at choisies, 1 kg
Fr. 2. — plus port.Offres Écrites sous chiffre P 240-17 S à Publicitas Siori

Baggl, Malva
TI.
: (092) 6 57 17

OTHMAR D'ANDRES. SIERRE
Garage Le Parc. tél. 5 15 09

°£ up_! TELEVISIONgrâce à la
votre conseiller et in-st_ll_teur

A. DEVAUX-MONTHEY - Tél. (025) 411 77
CHEF TECHNIQUE DIPLOME

Nous sommes les artisans de votre confort

• 

Diiîiirez-voiiis . acmânugar un knitâroeur
acouaffiairut ?

Rcniouvalor ou oompjiiter votre
mobiliar ?

Nous pouvons satisfaire vos souhaits
à des PRIX IMBATTABLES po^r
des meublas de QUALITE parfaite

Regardez - Comparez et td'J'j c no'tre fidete d5ienitè>.'«!
vous reviianidnez

CREDIT SUR DEMANDE

MAISON FASOLI - AMEUBLEMENT "
Placé du Midi - SION

Tél. 2 22 7i

A vendre de sui'
te

Ford Anglta
noire, avec 4 pneu:
neufs.

Parfaàt élat, prix
très intéressant.

Hy-Lines, p a r c
avicole, W. Birrer,
Saxon.

Tél. : 6 24 33.

Land-Rover
à vendre uimè Liairid-
Rovar. Mod. 56-57
crcat de meuf.

Gairage Lugon, A r-
don. TOI. 027 4 12 50

De particulier, à
vendre

Citroën 2 CV
Parfait état, 2.900
km., année 1959.

Téléphoner à par-
Mi de 19 h. 30 au
(025) 3 65 37.

A vendre
Er. 3.200.—

Opel Car a van
1955

en très bon éta t.
H. Haechler, Tri-

bunal fédéral 11, à
Lausanne.
Tél. : (021) 24 46 84,
23 46 32.

A vendre

jeune vache
de confiance, prête
au veau.
S'adresser à Gran-
ges Marc , La fo-
rêt, Fuliy.

La clef
de la bonne
occasion

VW 1951-1960
DAUPHINE GORDINI, 1959
DAUPHINE limousine 1960
FIAT 1800, stationwagon 1960
OPEL KAPTAIN limousine 4 portes 1960
VW camionnette 1957
VALIANT-CHRYSLER 1961, 14 CV,

voiture de direction.

GARAGE DE BERGERE - VEVEY
J.-L. Herzig — Téléphone 51 68 68

Distributeur VW - PORSCHE
CHRYSLER VALIANT

Simca Aronde
à vendre

Type Elyswe, module 1960, ooiïieuir Man-
che avec toiit noir an pairfaiit éoat.

S'adresser chez Pierre Rusât, Martigny,
M. (026) 6 01 47.

OTHMAR D'ANDRES, SIERRE
Garage Le Parc, tél. 5 15 09



Là-ihaut sur un replat, à l'ombre du
Prabé, Arbaz sommeille. En suivant la
roule à travers les prés, les champs et les
jardins, le premier poirit de irepère qui
permet de découvrir le peti t village bien
camoufilé est le clocher de l'église qui s'é-
lance vans le ciel. Arbaz domine la vallée

e clocher de l'église paroissiale, à l'entrée du village

La belle route conduisant dans k région des chalets de vacances au nord du village

Vaccination aDtipoiiomvélItiqne
Jusqu'à la fin de 1959, plus d

ont été vaccinées trois fois selon le
limitée temporellement, tous les s
cours des deux années suivant la t
de vaccin.

Les vaccins vivants (vaccination par
voie buccale), en raison de leur ad-
ministration plus simple et de leur meil-
leur pouvoir d'immunisation, laissent
entrevoir de plus grandes chances pour
un succès de longue durée que les vac-
cins inactivés du type Salk. Par circu-
laire du 11 avril 1960, le Service fédé-
ral de l'hygiène publique avait fourni
des renseignements sur les vaccinations
d'essai faites en 1958 et en 1959 au mo-
yen de vaccins vivants. Depuis janvier
1961 environ 300.000 personnes ont été
immunisées au moyen des virus vacci-
naux de Koprowski, et dans le canton
de Bâle-Campagne 43.000 avec le virus
de Sabin de provenance anglaise. Cette
dernière campagne de vaccination a été
effectuée dans des conditions exacte-
ment contrôlées. Plus de 700 paires de
sérum et plus de 5700 échantillons de
selles de sujets vaccinés furent exami-
nés. Plus de 90 % des personnes qui,
avant la vaccination ne possédaient pas
d'anticorps contre un , deux ou les trois
types de. yirus poliomyélitique, étaient

du Rhône ; la vue y est magnifique et le
coup d'oeil imprenable.

AUTREFOIS
Pendant longtemps Arbaz relevait au

point de vue spirituel et temporel de la
contrée d' Ayent. En 1667. une chapelle

de 1,5 million de personnes, en Suisse,
le procéd é Salk. Comme l'immunité est
sujets vaccinés devraient recevoir, au
troisième injection une quatrième dose

ir immunisées contre les trois types six se-
maines après la fin de la campagne. Les
vaccinations ont été si bien surveillées

,t que d'éventuels effets secondaires au-
(r raient été découverts avec certitude.

Cette année, aucun cas de poliomyélite
[_ n'a encore été signalé dans le canton

de Bâle-Campagne. Durant la période
xj d'observation il n'y eut pas apparition
1S plus fréquente de maladies infectieuses
,_ chez les sujets vaccinés que chez ceux
,r qui ne l'étaient pas.

* C'est pourquoi le Service légal de
i_ l'hygiène publique estime que l'immuni-
n sation au moyen des vaccins vivants
ls est une mesure efficace et sans danger
;e de la lutte contre la paralysie infantile.
;ê En 1961, la paralysie infantile est ap-
;" parue sous forme épidémique dans deux
'e cantons seulement; ces épidémies ont
!e été causées par le type I et ont éclaté
'" dans des cantons qui n'avaient pas en-
1< core utilisé les vaccins vivants.
is
is Les virus de la poliomyélite ont été
lt classés selon 3 types : type I, type II et

dediee a la Visitation de Marie , a été
construite et un rectorat fondé en 1860.
Arbaz ne constitue une paroisse que de-
puis 1880 : la collation du bénéfice curial
appartient à l'Evêché. Au révérend curé
J-B. Brubtin revient le grand mérite de la
construction, en 1912, suivant les plans de
l'architecte de Kalbermatten , de l'église
spacieuse en style roman à laquelle on
conserva les autels de l'ancienne. Primiti-
vement les défunts étaient ensevelis à
Ayent la paroisse-mère et depuis 1860 au-
tour du lieu saint aujourd'hui démoli.
Actuellement le cimetière est proch e de
l'église. Par sa situ a tion topographique
Arbaz a dû défendre farouchement sa
place au soleil et son territoire- Les beaux
alpages, les forêts , les nombreuses sour-
ces d'eau étaient convoités par les voisins :
Savièse, Grimisuat, Ayent. Tout ne s'est
pas déroulé calmement.

DU NOUVEAU

Le trafic posta:! s'effectuait autrefois de
Grimisuat à Arbaz à dos de mulet . Pas
question d'attendre le courrier tôt le ma-
tin et encore moins de se faire transpor-
ter jusqu'à destination. Mais les temps
changent Le 8 octobre 1945 une entreprise
locale concessionnaire des PTT commen-
çait le trafic régulier avec un car. Cette
heureuse innovation, venue à temps op-
portun a ouvert une porte à de nouvelles
possibilités, de nouvelles réalisations. Le
nombre das personnes qui descendaient
à la ville pour le travail a augmenté très
rapidement.

PERSPECTIVES DE DEVELOPPEMENT

Des pourparlers sont en cours en vue
de l'introduction de l'une ou l'autre petite
industrie sur le territoire communal. Mais
en toute sincérité Arbaz espère peu de ce
côté-là. La distance qui le sépare de la
prochaine station CFF est assez grande et
d'autre part iil faudrai t pouvoi r intéresser
un grand nombre d'ouvriers et ouvrières.
Par contre, la question touristique sera
un atout de valeur et précieux pour le vil-
lage.

« ÇA BOUGE »

iL'autori té communale s'est attelée au gi-
gantesque mais nécessaire travail du re-
maniement parcellaire. Cette œuvre — c'en
est une — est l'une de celles qui devraient
être menée à bon terme sans plus tarder.
Il s'en suivra d'autres travaux importants.
Une route Arbaz-Ayent, par île haut est en
construction. La voie directe pour Crans-
Montana est ainsi ouverte,. La réfection de
la route Grimisuat-Anbaz figure également
sur la liste des toliciçtrodhains travaux. .

A la suile de ces différentes réalisations
la valeur des terrains est « montée » et les
transactions ont été ifort nombreuses.

LIEU DE SEJOUR

Bien des retraités ont jeté leur dévolu
sur la région calme, magnifique au nord
du village. Par son calme, cet endroi t
attire chaque saison de nombreux pein-
tres. Si les chalets de vacances, étaient
peu nombreux il y a quelques années, il
n'en est plus de même. Les nouvelles cons-
tructions sont fort nombreuses et ce n'est
pas terminé. La région change d'aspect, de
visage.

ARBAZ ATTEND, ESPERE...

Avec ces premiers jalons jetés en vue du
développement de la commune, Arbaz at-
tend la réalisation de la grande voie de
communication du Rawyl. Un projet du
tracé de cette artère importante prévoit le
passage non loin du village. Pour cette
raison Arbaz attend calmement cette réali-
sation. Pour l'instant il espère ferme-
ment...

gé.

type III. Comme la plus grande partie
des cas de paralysie déclarés en Suisse
sont provoqués par le type I, il est
indiqué de vacciner tout d'abord avec
ce seul type afin d'en assurer une effi-
cacité maximum. 6 semaines après, l'on
administre une préparation contenant
les types II et III, qui, eux peuvent être
administrés ensemble sans préjudice
sensible pour leur efficacité. Le procédé
de la vaccination est ainsi considérable-
ment simplifié.

Il est recommandé d'inclure dans les
campagnes de vaccination toutes les
personnes de 6 mois à 40 ans qui n'ont
pas encore reçu le vaccin vivant.

Le Valais à la télévision
Le jeudi 7 décembre, à 20 h. 15, la

Télévision romande consacrera , dans le
cadre des reportages sur les « Grandes
réalisations des cantons romands » une
émission au canton du Valais, au cours
de laquelle seront présentés les princi-
paux travaux en cours dans le domaine
de la construction des routes, collèges,
des écoles professionnelles, etc.

Le Président du Conseil d'Etat , M.
Ernest von Roten, parlera de ces diffé-
rentes réalisations, __^-

Mercredi 29 novembre 1961

Une habitation du vieux quartier

Un des nombreux chalets construits au nord du village

Le tout nouveau centre scolaire d'un très joli style. (Photos Hugo Besse)

Fill de COUrS de répétition cf ce Cependant le groupe a pu appré
T j. mr t cier la visite du colonel Commandant de
Le samedi 25 novembre, le groupe c Gonnard, du brigadier Meyer etDCA 0, compose de trois batteries a ch£les Danie, , , Llheureusementmajorité valaisanne, prena.t congé de ses nous ,„ 
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e mn" nonce déjà la presse, un poste imper-jor Pierre Mathey C est en effet pen- t_nt d'attaché d'ambassade au Canadadant une période de trois semaines que e[ aux Eta ts.Tjnisle groupe se trouvait sous les drapeaux.
Une semaine d'intense préparation s'é- Ce cours restera pour chacun un sou-
coulait dans la région de Bulle, Vuadens, venir de bonne camaraderie et d'un bel
Vaulruz, puis deux semaines à Grand- esprit de corps, comme l'a souligné notre
villard , région charmante et solitaire de major Mathey dans son bref discours de
la haute Gruyère, jpour les tirs d' exet- clôture. .Vive le Groupe 10, OC,
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La Fee aux jouets
Le plus grand et le plus important magasin

spécialisé de jouets à LAUSANNE, vous offre :

un choix grandiose en
trains électriques HO
librairie d'enfants - Bébés et poupées
jeux et j'ouets mécaniques.
Ainsi que tricycles, autos à pédales, tableaux noirs,
lits, berceaux, pousse-pousse et poussettes.
Un service agréable par du personnel spécialisé
Notre devise : CONSEIL + QUALITE = ECONOMIE

La Fée aux jouets¦ee aux jouets 1 TW™% * h  dont
rue Haldimand 7 - LAUSANNE • Tél. 22 21 88 I îrnilf*
P. V E R C E L L I  | ¥ïl iî &
vend la joie depuis 10 ans (1951-1961) ,;: | Ce gilet de laine, modèle spéciole-
PARKING à 50 m. (RIPONNE) - Envoi contre remboursement I ment élégant, est confectionné £*____ PA7

N| dans un jersey de laine serré. Le vUl vli
MMflH§BNB-_HSS^̂  

devant présente un dessin fantaisie
et deux poches. Belle gamme de fSéH* 1

feh_ teintes mode. llvB ¦

29 soMYST1Kccès de SIEMEN

ruban a masquer
M A R T I G N Y

Occasions ! I A vend"
calorifère à mazout

RANDS MAGASINS

er à repasser

âglable, dès Fr Très mince, solide, e-
lastique, indispensable
pour tous les travaux de
peinture. En rouleaux de
50 m, de 6 mm jusqu'à
50 mm de large, /v

y 

S l ^^fy/ l  I 3 
__P Machines à 

café 
revisées, à des prix

| -. -..- '—^V~
Y  ̂•*• Y\Ui sensationnels, et de toutes marques.

! I N I  l "}=4  _D_JM«| Machines à trancher spéciales pour
! n y S- «I viande séchée, dep. Tr. 880.— ct occa-
j (—- ,—Lag ^ f \ T

~
^&s sions ' -et la «CAFINA», plus de 300

>^§==§̂ . C J / H en Valais.

comme neuf
marque Quaker, capacité 200 m3 Fr. 250.*ffl André Ebener. Grône. Tél. (027) 2 38 64. ™' (026) 6 1 2 S I  de 12 à H heuces °«

mmmmmmgmmmm___.mmmmmm^smssmsm—.___——-¦ s'adresser au Kiosque de k Froratàère à
Abonnez-vous au a NOUVELLISTE » ! Martien y-Ville.

CHAMOSON Salle Concordia
Mercredi 30 novembre 1961

de la Saint-André
ORCHESTRE PHILIPSON

Bar - Cantine Organisé par la JeunesseExposition H B H H H H H 11 M m m  M M
ta. : 026/6 0202 m ^ i ^ K m m m m  \ mm

Martigny — Sion — St. Maurice
en vente chez votre papetier



Martigny succursale de Chamonix
pendant les Championnats du Monde de ski alpin

On sait que les Championnats du
Mande de ski alpin auront lieu à
Chamonix, du 11 au 18 février 1962.
La grande station savoyarde travaille
à leur organisation depuis 1959 déjà
et s'attend à devoir accueillir, pour
cette époque, plus de 20.000 cou-
reurs, officiels et visiteurs du monde
entier.

Or, la capacité hôtelière de -la vallée de
Chamonix est d'environ 3.000 lits. Les offi-
ciels — au nombre de 1.100 — les con-
currents et les membres de la presse pour-
ront donc être logés sans difficultés. Le
surplus sera dirigé vers les stations envi-
ronnantes dans le rayon nécessaire; des ser-
vices de cars étant prévus de ces stations
au lieu des épreuves.

Une réunion s'est tenue récemment à
Chamonix, entre des membres du comité
d'organisation: MM. Raoul La net , maire ;
Roger Descombes, premier adjoint au maire;
Pierre Gazagnes, directeur de l'Office du
tourisme; Georges Saint-Jean, secrétaire gé-
néral à la mairie, secrétaire général des
Championnats du Monde de ski alpin et des
représentants de notre Office régional du
tourisme, MM. Victor Dupuis, président;

J5L-| MEMENTO
S I E R R E

Locanda : Dancing ouvert jusqu'à 2 h.
Ermitage : Dancing ouvert jusqu'à 2 h.
Pharmacie de service : Pharmacie Bur-

gener, tél. 51129.

DANS LES SOCIETES
Basket-ball : Entraînement tous les lun-

dis et mercredis, à 19 h. 45, à la Place
des Ecoles. Minimes : tous les samedi,
à 14 heures.

Société de Chant Edelweiss - Muraz :
M-rdi et vendredi, répétition au local , à
20 heures.

Gyms-hommes : Entraînement j eudi à
Combettaz, à 20 h.

S I O N
Arlequin (tél. 2 32 42) : voir program-

me aux annonces.
Lux (tél. 215 45) : voir programme
Capitole (tél. 2 20 45) : voir program-

me aux annonces.
Cinématze (téL 2 25 78) : voir pro-

gramme aux annonces.
La Matze : dancing ouvert jusqu'à

2 heures.
Carrefour des Arts : exposition per-

manente Charles Cottet.
Musée de la Majorie : musée per-

manent.
Médecins de service : Dr de Hoten,

tél. 2 20 90 ; Dr Luyet, téL 2 16 24.
Pharm?"ie »-e service : pharmacie

[Wuilloud, téL 2 42 35.

DANS LES SOCIETES
Chœur mixte du Sacré-Cœur : Ven-

dredi ler décembre, répétition générale.
Présence indispensable.

F.C. Sion : entraînement sur le ter-
rain de l'Ancien Stand.

Sion II : tous les jeudis de 18 h. 30 à
20 h. 30.

Juniors A : tous les mercredis et ven-
dredis de 18 h. 30 à 20 h.

Club Sédunois de boxe : entraînement
tous les vendredis à 20 h. à la salle du
Sacré-Cœur.

Patinoire : de 18 h. 30 à 20 h. 15, à
la disposition de la société de patinage.

Chorale sédunoise : Ce soiir, à 20 h. 30,
répétition généralle.

M A R T I G N Y
Cinéma Corso (tél. 6 16 22) : Voir an-

nonce.
Cinéma Etoile (tél. 6 11 54) : Voir an-

nonce.
Petite Galerie : Avenue du Simplon,

exposition permanente ouverte l'après-
midi.

Pharmacie de service: Pharmacie Lau-
ber, avenue de la Gare, tél. 6 10 05.

Harmonie municipale : Répétition, 20
heures, tous les cuivres.

Hôtel de Ville : 21 heures, concert
des Jeunesses musicales par le Quaxtor
Petrowic.

SAINT-MAURICE
Société fédérale de gymnastique : Ac-

tifs : mardi et vendredi à 20 h. 30. Pu-
pilles : mardi et vendredi , à 19 h. Gyms-
hommes : jeudi à 20 h. 30.

Agaunoise : Répétition générale ven-
dredi, à 20 h. 30, au local habituel.

Chce'ir Mixte : Jeudi, répétition géné-
rale à 20 h. 15, au local habituel.

Vieux-Pays : Répétition générale, jeu-
di, à 20 h. 30,

Eugène Moret, directeur ; Louis Rebord, di-
recteur des compagnies des chemins de fer
M.O. et M.C.

Le but de ces pourparlers entre membres
du « Triangle de l'Amitié » était d'envisager
la possibilité de loger des visiteurs en Valais
et d'établir un système de trains-navettes
entre Martigny et Chamonix. A la demande
de la S.N.C.F., ce service devrait être assuré
par des compositions suisses, afin d'éviter

Belle assemblée de l'industrie
laitière à Martigny

Dimanche 26 novembre s'est tenue à Martigny une journée d'information à
l'intention des comités et du personnel des laiteries et alpages. Environ 150 par-
ticipants sont venus des différentes localités valaisannes pour suivre des exposés
présentés par des personnalités compétentes.

M. le Dr RITTER a démontré les nombreux avantages que comporte le paie-
ment qualitatif du lait utilisé pour la fabrication du fromage.

M. ZUFFEREY, ing. agr., a donné dif-
férentes directives sur l'orientation de ont reçu une récompense pour leur tra-
l'industrie laitière valaisanne. 150 petites vail consciencieux sur les alpages au
fromageries doivent se grouper pour courant de l'été 1961.
constituer 40 centrales laitières. Les con-
duites de lait doivent acheminer les
laits d'alpages qui serviront à la con-
sommation et à la fabrication. 44 km de
conduites sont en service et donnent en-
tière satisfaction.

La Station laitière a conduit diffé-
rents essais de traite mécanique qui
laissent escompter une économie im-
portante de personnel.

M. CHARDONNENS, Directeur de
l'Ecole de laiterie de Grangeneuve, sou-
ligne la nécessité pour le fromager d'ac-
quérir une solide formation profession-
nelle. Le métier de fromager est délicat
et difficile. Il faut connaître, compren-
dre et adapter des techniques appro-
priées et surtout ne pas se cantonner
dans la routine qui peut être désas-
treuse.

Le machinisme impose ,des .connais-
sances de plus en plus approf ondies; et
plus techniques. Le fromager-se doit "de
suivre un cours de fromagerie. Lorsqu'il
s'agit de travailler dans des centrales
importantes, il est vivement conseillé
de faire une école de laiterie. M. Char-
donnens souhaite qu'à l'exemple de M.
Charvex, de jeunes Valaisans couron-
nent leur formation en se présentant aux
examens de maîtrise fédérale.

La parole est ensuite donnée à M.
BACHMANN qui fait état des efforts
déployés dans le canton en vue d'amé-
liorer le statut social des fromagers.

Une belle phalange de fromagers ont
participe au concours de fabrication et B. C

Qui de vous n'a pas vu l'image de saint Martin partagean t son manteau
pour le donner à un pauvre au pied de sa monture ? Nous ne vous en
demanderons pas autant, mais seulement la contre-valeur d'une heure de
votre travail (salaire ou revenu) pour les pauvres, de chez nous.

1 Vous ne nous refuserez pas votre

M A R T I G N Y
Assemblée d'automne du C.A.S.

Le groupe de Martigny de la section
Monte-Rosa du CAS tiendra ses assises
ordinaires d'automne samedi, à 16 h. 45,
dans la petite salle du Casino Etoile,
sous la présidence de M. Roland Dar-
bellay.

Selon la tradition, ceiles-cd seront sui-
vies du souper-choucroute, auquel sont
conviées les dames, souper qui aura
lieu à l'Hôtel Kluser.

S A X O N
Tonneaux sur la route

Hier, à 17 h. 30, une voiture DKW sor-
tant d'un chemin latéral , près du res-
taurant de la Tour d'Anselme, effectua
le « stop » obligatoire en étant déjà en-
gagée sur la route cantonale. Au même
instant arrivait de Saxon une « Dauphi-
né » circulant à assez vive allure. Son
conducteur tenta d'éviter la collision
en appuyant vigoureusement sur la gau-
che, mais le véhicule amorça une sé-
rie de tonneaux, terminant sa course
sur le terre-plein, devant le nouveau res-
taurant.

Le chauffeur s'en tire heureusement
sans mal, mais la voiture est démolie.

S E M B R A N C H E R
Une voiture sort de la route

Hier matin, à 10 heures, une voiture
vaudoise conduite par une demoiselle,
est sortie de la route après le pont
des Trappistes , en aval de Sembran-
cher. L'Opel Record est allée s'arrêter
dans les buisson s en contrebas.

Pas de blessé mais dégâts matériels.

les transbordements fastidieux a Vallorcine.
Inutile de dire qu'on s'est bien vite mis

d'accord, car entre amis du « Triangle » il
n'existe point de difficultés qui ne puissent
être vaincues. C'est ainsi que Martigny ré-
servera entre 250 et 300 lits; Salvan 80;
Finhaut 115. Quant à la station des Maré-
cottes, qui affiche toujours « complet », à
cette époque de l'année, elle se contentera
de regarder passer les trains...

La Société suisse d'économie alpestre
a attribué 20 montres aux fromagers
méritants qui ont travaillé durant 20,
30 et 40 ans sur les alpages, à la sa-
tisfaction des producteurs de lait. Nous
donnons ci-après la liste des fromagers
qui ont eu l'insigne honneur de recevoir
cette montre en récompense de leur tra-
vail et de leur dévouement. Il s'agit de :

Berra Gustave, Cnampéry
Besse Louis-Marius, Bagnes
Deléglise Joseph, Fully
Bex Alphonse, Veysonnaz
Bonnard Euchariste, St-Jean
Bridy Félicien, Savièse
Bruchez François, Bagnes
Caillet-Bois Georges, Champéry
Carraux Rubèn, Vouvry
Charvoz Martin, Leytron
Favre Jules-Ernest, Riddes
Filiiez Raymond, Bagnes; 
Jollien Cloyï£ Savièse
Mailler Gràtîèh, Liddes
Monnet Alexis, Isérables
Moret Lucieé',1 Martigny
Pannatier Eugène, St-Léonard
Pellouchoud Louis, Orsières
Perrin Paul, Va dl'Illiez
Theytaz Julien, Orsières

M. ZUFFEREY clôt cette assemblée en
remerciant les conférenciers et en sou-
haitant que les producteurs fassent l'ef-
fort d'adaptation nécessaire pour assu-
rer un équilibre rationnel de l'indus-
trie laitière valaisanne.

obole I
Le • Secours d'hiver vous dit merci

d'avance, et vous exprime sa recon-
naissance.

Au nom du Comité du Valais romand:
Marcelin Fracheboud, président ; Albert
Mévillot , chef de service à la Banque
Cantonale du" Valais, vice-président i
Léon Max, comptable, secrétaire-cais-
sier.

Le comité est composé en outre de :
MM. Jacques Zimmermann, avocat et
notaire, Sion ; Henri Ducrey, commer-
çant, Martigny-Ville i Eugène Gaspoz,
retraité des Services industriels, Sion ;
Ernest Attinger, employé à la Caisse
nationale suisse, Sion ; Philémon Lo-
gean, secrétaire JAC m., Hérémence ;
Mlle Janine Beney, secrétaire JAC f.,
Saïnt-Léonard.

Représentants des districts :

Monthey. — MM. Jean-Louis Desoar-
tes, conseiller municipal (Monthey).

Martigny. — Jean Spagnoli, fondé de
pouvoirs au Crédit Suisse (Martigny).

Entremont. — Gratien Rausis, agent
général de la « Winterthur » (Sion).

Conthey. — Fernand Michelet, comp-
table (Vétroz) .

Sion. — Serge Margelisch, avocat,
secrétaire communal (Sion)

Hérens. — Révérend curé doyen Ca-
mille Pannatier (Vex) .

Sierre. — Otto Salamin, fondé de pou-
voirs à l'Union de Banques Suisses
(Sierre).

Saint-Maurice. — Mme Denyse Ber-
trand (Saint-Maurice),

A lltelier: Poncho, sombrero, brasero
Tous les artistes ne se servent pas des mêmes couleurs avec un

égal bonheur. Il y a une sorte d' aff in i té  ou de correspondance qui
s'établit, insensiblement , entre des moyens d'expression favoris et la
.sensibilité plus ou moins ai guë , donnant à l'auteur de recueillir au
maximum les parcelles esthétiques parsemées' dans l'univers des êtres
et des choses.

Ne pas s'en apercevoir assez tôt, c'est
manquer une chance précoce, qui eût fait
éviter des essais timides et grandiloquents,
d'autant plus regrettables qu'on y perçoit
des dons réels, trop avidement exploités,
sans cette référence intérieure toujours
susurrante de confiance et de sérénité.

Eh bien, Mizette Putàllaz a dû, dès
le début, se mettre à l'écoute de ses
« possibilités », des ultimes accents de sa
personnalité, pour nous offrir, aujour-
d'hui, la joie de ne rencontrer, dans l'en-
semble de son œuvre, pour ainsi dire
aucune fausse note, mais une originalité
juvénile, attachante, de ferveur et d'exacte
simplicité.

Si elle a opté pour la douceur des tons,
c'est sans doute qu'elle convenait à mer-
veille à son message, qui eût été plus
enchanteur, si le Destin ne l'avait déjà
à ce point frappé. Juste quelques vesti-
ges de l'humaine épreuve sont soulignés
au cours de ces soixante toiles invaria-
blement signées de probité et d'un inlas-
sable sollicitude du détail.

La palette de Mizette Putàllaz n'est
habile à exprimer la violence ; s'étant
rendu compte, elle n'a pas insisté davan-
tage pour harmoniser à souhait les blonds
légers ,les roses, les beiges et les bruns,
comme dans « Sieste sur le pas de la
porte à Puerto Montt et la Marchande
de Boldo ».

Avec elle, quels reflets du Chili sous
les voûtes de cette valaisanne Galerie !
Visiblement, le poète s'y est aventuré,
l'âme disponible à l'élément pittoresque
de ces régions : ce que tant d'explorateurs
de ce siècle n'eussent même remarqué.

Entre autres, il en dit long ce mar-
chand du Sud enveloppé dans son man-
teau (poncho), d'un regard paisible qu'a-
lourdit tant soit peu un large chapeau
(sombrero), tandis que, au loin dans la
campagne, de l'intimité s'éveille auprès
du feu (brasero).

Sur les visages et les paysages évoqués,
il y a de la mélancolie dispersée, sans
risque de blesser, parce que tout . de suite

Assemblée annuelle
des patoisants valaisans

C'est le dimanche 3 décembre que les
patoisants valaisans tiendront leurs as-
sises, dès 14 heures, à l'Hôtel des Treize
Etoiles, à Sion, sous la présidence de
M. Jean Duey ,de Chippis.

Il est fait un appel amical et pres-
sant à toutes les sections afin qu'elles
envoient une forte délégation à cette
réunion. D'autre part, tous les amis et
sympathisants du patois y sont cordia-
lement invités. Leur présence sera fort
appréciée pour la collaboration qu'ils ne
manqueront pas d'apporter aux débats.

L'intérêt que le public a manifesté
lors des précédentes fêtes du patois
nous incite à progresser dans la réha-
bilitation du vieux parler. Qu'on vien-
ne donc nombreux et enthousiastes à
cette assemblée du 3 décembre.

Le secrétaire : D. A.

V E X
Une voiture sort de la route

Hier, dans l'après-midi, sur la route de
Vex, un peu plus bas que Maragnenaz, la
voiture que conduisait M. Paul Harder, de
Saint-Gall, mécanicien à la Grande-Dixence,
montait, quand, la route étant glissante,
il perdit la maîtrise du véhicule, sortit
de la route et termina sa course 50 mètres
en contrebas, dans un champ.

M. Harder ainsi que son passager se tirent
sans mal, alors qu'il y a de gros dégâts
matériels à la voiture qui appartenait à
M. Desbioles, employé à la Grande-Dixence.

La police a procédé au constat et a dû
interrompre la circulation le temps de
tirer la voiture du précipice.

C O R I N
A c c r o c h a  ge

Hier dans l'après-midi un accrochage
s'est produit à Corin sur Sierre entre
la voiture de M. Simon, de Montana, et
un camion neuchâtelois. Gros dégâts
matériels.

S I E R R E
POUR NOËL 1961

Comme chaque année, il y aura à
Sierre cinq arbres de Noël richement
illuminés : deux à l'Hôpital , un à Beau-
lieu, un au Château Mercier et un à
Glarey. Ces illuminations sont dues à
la Municipalité.

A l'instar de celle-ci , les commerçants
de Sierre ont décidé de donner un éclat
particulier aux rues principales en
créant une illumination de Noël. La
Municipalité leur fournit gratuitement
le courant.

Nous espérons que cette illumination
deviendra une tradition appréciée de la
population et des hôtes de la cité du
eolett.

soutenue par un jeu savant d'autres rian-
tes impressions.

Cette « campagne près de Cutico » : une
tombée mielleuse sur le fond un chemin
semé de mauves, et des arbres déchique-
tés, que prolonge le vert agressif du gené-
vrier avec, par-dessus le toit, un ciel
devenu tragique. Ici surtou t le talent
s'est plu à nous charmer, à manifester
un monde d'étonnantes virtualités (Il
14, 32).

Chez les animaux, dégagés de tout com-
plexe anatomique,.  partent des lignes élé-
gantes et précises : coq et chat noirs inou-
bliables, crête arrogante et moustache
féline, que faut-il de plus pour dire
leur naturel ?

Enfin le bouquet du genre : « rue a
Granevos », où passe un attelage ; ces
carrioles aux roues brique on les voit s'ac-
tionner sous les gestes souples et vrais
des chevaux : une allure !...

Au terme de cette promenade d'évoca-
tion lointaine, voyez aussi ces fleurs
d'amandier que le peintre a cueillies pour
nous, un jour de renouveau sur les rives
d'un sentier valaisan.

Aloys Praz.

Jusqu'à mardi 5 décembre — 16 ans rév,
Une fresque historique

3h. 15 de spectacle inoublteWe

Alamo
avec John Wayne et Richard Widmatï

Prix imposé : Fr. 2,50, 3.— et 4.—

Jusqu'à dimanche 3 décembre - 18 ans rév,
. ..:• Une comédie rafraîchissante

Bonne nuit M. Masure
avec François iPériar et Daaiifll Gain

Jeudi 30 — 16 ans révolus
Audie Murphy et Gia Scala dans

L'Etoile brisée
Dès vendredi 1er déc. — 16 ans révoJu»

Un grand film d'aventures

Les Amours d'Hercule

Mercredi 29 — 16 ans révolus
Un captivant « Western »

L'Etoile brisée
Dès vendredi 1er décembre - 16 ans rév.

Un film drré&îetible :

Mon Curé chez les Pauvres

Du mardi 28 novembre au lundi 4 dée.
Un grand film d'action

Les Sept Mercenaires
avec Yui Brynner et Horst Buchhol*
Cinémascope et couleurs. 16 ans révolu!

Mercoledi 29 novembre aile ore 20.30
Sophia Loren dan

La Ciociara
Pariato in itali ano
18 anni comphi'bi

Du mercredi 29 nov- au dim. 3 dee.
Un film « crevant... » qui fait rire :

L'Increvable
avec Darry Covvl, Line Renaud

et Francis Blanche
Dès 16 ans révolus

Ĥ fifll f̂fiSJP : "̂
Tél. : 2 25 78 Tél. : 2 25 7»

16 ans revotas
Aujourd'hui à 15 h. et 20 h. 30 :
Un film policier du tonnenre !...

Des vedettes décidées à faire
exploser l'écran

Les Pépées font la Loi
AU PROGRAMME

Numéro spécial du C.J.5.
En couleur...

La Fête Fédérale des costumes
à Bâle 1961



La Sainte - Cécile feus Ee district
La coutume veut que nos deux so-

ciétés de musique du chef-lieu et celle
de nos villages marquent d'une façon
toute spéciale la Ste-Cécile.

A la Lyre montheysanne
Ce sont plus de 100 participants qui

répondirent à l' appel du comité en em-
plissant le restaurant des Postes, same-
di dernier , dès 19 h. 30, où un excellent
et copieux repas les attendait. Mais
les plaisirs de la bouche ne sont pas
les seuls à satisfaire les Lyriens et leurs
amis parmi lesquels on notait le vice-
président de la Lyre de Montreux, M.
Ricardo Pasteris , accompagné de quel-
ques musiciens, de Mme et M. Roger
Dehaye, directeur. Une Ste Cécile de
la Lyre ne saurait se concevoir sans la
participation effective de M. Edouard
Donnet et de son épouse, respective-
ment président d'honneur et marraine
de la Lyre, tandis que les autorités
étaient représentées par MM. Paul
Guerraty et Joseph Girod.

Au dessert , le président Joseph-Marie
Detorrenté , avec sa verve coutumière
sut dire à tous les bienfaiteurs de îa
société les sentiments de reconnaissance
qui animent les Lyriens pour la réussi-
te des différentes manifestations aux-
quelles la société a participé. La com-
mission des costumes est au travail et
1962 verra la Lyre défiler dans la te-
nue choisie , une tenue seyante dans sa
simplicité.

La partie récréative qui suivit fut ani-
mée par les jeunes Wolfgang Guerraty

M O N T H E Y

Décisions du Conseil communal
Séance du 23 novembre

Sur le rapport de la commission d'é-
dilité et d'urbanisme, le Conseil prend
les décisions suivantes :
1. Il autorise M. Albert BERRUT à

construire un immeuble locatif en
bordure de l'Avenue de Bellevue, au
lieu dit <tGrands Confins ». - ¦¦

2. Il décide d'autoriser la Maison BOR-
GEAUD Frères à transformer les
vitrines du rez-de-chaussée de son
ancien immeuble.

3. Il adjuge les travaux de taille des
arbres d'ornement.

Il prend connaissance d'une pétition
revêtue d'un grand nombre signatures
émanant d'habitants du quartier de la
Tour qui demandent le maintien de la
fontaine sise en cet endroit.

Il transmet cette requête à la com-
mission des eaux pour étude et rapport.

Il désigne des membres du Conseil
pour assister à l'assemblée générale or-

Monihey, Vorort de la Section
Monte-Rosa du O.S.

Comme le « Nouvelliste du Rhône »
l'a annoncé , le nouveau comité du CAS
de la section du Monte-Rosa a. désigné
le groupe de Monthey pour être le Vo-
rort durant les prois prochaines années.
Le nouveau comité est ainsi formé :
président: Dr Fritz Zwicky; vice-pré-
sident: Joseph Tamini; secrétaire: Jo-
seph Pralong; caissier: Werner Antony;
chef des cabanes : Roland Parvex; chef
des courses: Etienne Pellaud; chef des
secours : Dr H. Waridel; chef de l'O.J. :
Jean-Pierre Huber; j ournal « La Cor-
dée»: Emile Pahud.

VAL D'ILLIEZ
L'Assemblée primaire

vote un emprunt
en faveur de l'église

Sous la présidence de M. Bovard,
'Assemblée primaire de Val d'Uliez avoté, sans discussion et sans opposi-tion, un emprunt de Fr. 200.000.— pourla rénovation de l'église paroissiale
classée monument historique. Primitive-ment , le Conseil avait proposé un mon-
tant de Fr. 100.000.—. Après avoir exa-
mine le projet de rénovation et les de-
T!s ^e cette dernière exigeait, les fraisétant élevés, le Conseil proposa 200.000irancs. Ce montant servira uniquementa couvrir les frais de rénovation exté-rieure de l'édifice.

Dans la même assemblée, les citoyensont accepté le budget 1962 présenté par
'e Lonseil communal.

Nouveaux professeurs de ski
ln - i 3vec Plaisir Que les skieurs dew région apprendront que MM. Gustaveirombert et Gilbert Perrin ont subiavec succès les examents pour l'obten-won du brevet de professeur de ski.«- est à Zermatt que ces deux skieurs
ont décroché ce titre pour lequel nous
les félicitons.

et Xavier Martenet dans une revuette
due à la plumé très fine et spirituelle
d' un Montheysan et ami de la Lyre,
qui désire garder l'anonymat , mais dont
beaucoup on deviné les origines.

Plusieurs familles lyriennes ayant été
endeuillées et quelques-unes assez cruel -
lement, le présiden t eu des paroles de
sympathie poux elles.

Avec l'Harmonie municipale
L'Harmonie municipale, chaque an-

née, donne, en fin d'après-midi , un con-
cert dans la salle du Cerf. Cette an-
née, il fut ouvert par un pas redoublé
joué avec brio , suivi par les airs fa-
meux de la « Pie voleuse », de Rossini ,
interprété avec nuance. Mais le bou-
quet fut certainement « Le Trouvère » ,
de Verdi ; directeur, musiciens et solis-
tes furent brillants. Un autre pas redou-
blé, offert par M. Auguste Duchoud , an-
cien président de l'Harmonie, fut enle-
vé tambour battant... tandis qu'une sé-
lection des airs célèbres du chansonnier
Charles Trenet , rappelèrent les années
d'avant-guerre. Pour la marche finale ,
les jeunes de l'Ecole de musique vin-
rent renforcer leurs aînés ; cette belle
phalange interpréta « Alsace-Lorraine » ,
au même rythme entraînant qu'avait dé-
buté ce concert de Ste Cécile 61.

La partie gastronomique débuta par
un apéritif. Chaque table avait son ton-
nelet de vin nouveau, et l'on but au
guillon, dans les senteurs d'une chou-
croute garnie, qui pour s'être faite un

dinaire de la Société Valaisanne de re-
cherches économiques et sociales qui
aura lieu à Martigny le 2 décembre pro-
chain.

Il décide de rendre attentives les per-
sonnes qui transportent du gravier
mouillé sur 4es dangers que cause la
présence d'eau en hiver suf la chaussée
et de lès inviter à ne transporter que
des matériaux secs.

Il désigne comme chef de la protection
civile, en remplacement de M. Saillen
démissionnaire mais qui demeure ad-
joint, M. Marc RENAUD.

Il charge le service des Travaux pu-
blics de voir s'il n'y aurait pas lieu
de recouvrir les routes en pente d'un
revêtement rugueux de manière à évi-
ter le dérapage.
Monthey, le 27 novembre 1961.

L'ADMINISTRATION

V O U V R Y

Gaîté et rires à l'I.P.
Samedi dernier, les moniteurs IP se

sont retrouvés à Vouvry pour l'arron-
dissement 12. Raymond Coppex dirigea
cette réunion qui était honorée de la
présence de M. André Juilland, chef
cantonal. MM. Jean Massera et Samuel
Delaloye reçurent l'insigne d'or pour
10 ans de monitariat, tandis que M.
Juilland s'adressa aux moniteurs pour
les féliciter du beau travail qu'ils ac-
complissent dans cet arrondissement 12
qui est en tête sur le plan valaisan.
Une partie récréative fort animée clô-
tura cette réunion.

SAINT-MAURICE
Une brillante conférence

Hier soir , sOus les auspices du « Vieux-
Saint-Maurice» , M. le révérend chanoii \
Auguste Métrai , de l 'abbaye , a donné
une brillante coniérence , intitulée : «Vo-
cation d'une terre », avec projecti ons
en couleurs sur le glorieux passé de
Saint-Maurice d 'Agaune.

La population n'a point boudé une
telle aubaine, et la «grande» salle de
l 'Hôtel de Ville s 'est trouvée vile archi-
comble.

M. le chanoine Métrai a relaté d'une
laçon aussi touillée qu'intéressante , la
vie entière de Saint-Maurice , sur la
base de documents qu'il a dû recueillir
aux quatre coins de l 'Europe , docu-
ments qu'il présenta sous lorme photo-
graphique.

Monsieur Robert Coutaz , président de
îa Noble Bourgeoisie et président du
Vieux-Saint-Maurice remercia en ter-
mes heureux l 'orateur du jour et eut le
plaisir d'annoncer à la f oule des audi-
teurs que cette première conf érence se-
rait suivie de 5 autres , dont la deuxième
au début de Tannée 1962.

peu attendre nen  fut  que plus appré-
ciée. Discour s du président Coppex, au-
quel répondirent MM. Clovis Vionnet ,
conseiller communal , H. Bujard , direc-
teur et H. Delmonté , porte-parole des
membres d'honneur.

L'assistance , plus nombreuse que ja-
mais , prouva la belle vitali té , et toutes
les amitiés que la doyenne de nos so-
ciétés locales a su s'attirer.

A Val d'Uliez
L'Echo de la Vallée, que préside avec

une vigilance toujours en éveil M. An-
dré Gex-Fabry, créa une joyeuse am-
biance de fête par un concert donné sur
la place du village après l'offic e divin ,
sous la baguette experte de M. Louis
Bertona. Cette aubade offerte au pu-
blic fut suivie du banquet traditionnel ,
auquel participaient membres actifs et
honoraires , invités et parents des mu-
siciens. Joyeusement animé, le repas fut
entrecoupé de production s, qui firent la
joie des auditeurs en affermissant ainsi
un esprit de camaraderie de bon aloi.
Le président eut des paroles élogieuses
et méritées à l' adresse de M. Adrien
Ecœur pour ses 35 ans d' activité musi-
cale. Des remerciements furent adressés
également à M. Alphonse Défago, che-
ville ouvrière du Festival d'Uliez en
1960. Prirent la parole pour magnifier
l'art de la musique instrumentale MM.
Bovard , présiden t de la commune, révé-
rend prieur Antony, Louis Bertona et
Gaston Perrin , ancien directeur.

BloC-notes
VftLMSftN

CHATEAUNEUF. — D e p u i s
quelques jours déjà les cours
battent leur plein à notre école
d'agriculture de . Châteauneuf. Il
est intéressant de noter à ce su-
jet que l'on a enregistré cette an-
née près de cent inscriptions,
maigre touf l'attrait que peuvent
exercer à notre époque d'autres
professions.

SION. — Après plusieurs an-
nées de travail chez les TT sédu-
nois M. Philippe Paroiini vient de
quitter notre ville poux gagner
BeMiinzone. Ce départ a été mar-
qué par un sympathique repas
d'adieu, servi à l'Hôtel de la Gare,
repos auquel furent conviés des
amis de M. Paroiini et M. le di-
recteur-adjoint des TT.

L'apéritif des gens prudents

Nos fruits et légumes
(Quantités expédiées du 19 au 25 novembre 1961)

POMMES POIRES
19-11-61. . 
20-11-61. 
21-11-61. , . . ..  . .
22-11-61 
23-11-61 .
24-11-61 
25-11-61 . .
Totaux. . 
Report . . . . . .. .
Expéditions au 25-11-61. ,
Prévisions semaine

. du 25-11 au 2-12 , , ,
O B S E R V A T I O N S :

Pommes. — Le «Journal Officiel » français annonce que les importateurs
de pommes suisses peuvent demander leurs licences à partir du 1er décembre.
Cette nouvelle a provoqué un optimisme modéré chez les détenteurs de
Reinettes du Canada. En effet , le niveau de prix à Paris ne permet pas d'en-
visager des transactions très nombreuses en décembre. D'autre part , dès le
ler janvier 1962, le marché français sera ouvert aux pommes des pays mem-
bres du Marché commun. La concurrence ital ienne, favorisée encore par le
décalage des droits de douan e, sera vive.

Les expéditeurs valaisans ont reçu le conseil d'utiliser au maximum
les possibilités qu'offre le marché suisse.

Saxon, le 27 novembre 1961

L'armée remercie
La fin de l'année est proche.

Déjà la nature s'est emmitou-
flée pour passer l'hiver, pour
prendre du repos. Le borde-
reau d'impôt , encore plus char-
gé que son prédécesseur , inva-
riablement, est arrivé...

Puisque nous approchons à
grands pas de cette période de
fêtes , de cadeaux, l'autorité
militaire, elle aussi — n'est-ce
pas logique ? — vient avec sa
petite surp rise : un ordre de
marche !...

La formule , toujours identi-
que, me convoque pour une
inspection. Celle-ci, l'ultime
appel officiel cn gris-vert , est
qualifiée de « Libération de îa
classe 1901 » .

Eh ! oui, les 60 ans sont là !
La machine humaine, un peu
usée, avec, un nombre élevé de
kilomètres, et qu'il n'est pas
conseillé de réaléser ou même
de changer le moteur, — doit
maintenant tourner au ralenti,
avec ménagement, calmement.

Place aux jeunes .'...
Il faut du sang neuf; il faut

de la vie; il faut de l' exubé-
rance !...

Hier, c'était en 1921, nous
avons (la classe 1901) rem-
placé des plus âgés... On avait
20 ans, toutes les illusions, un
coeur débordan t d' espérance,
des idées qui bourdonnaient
dans la tête... On croyait aux
rêves .'...

Aujourd'hui , c'est la dernière
convocation... Que le temps

passe vite !...
Pour marquer d'une façon

tang ible cet événement, le Pays
délivre un diplôme. Très gen-
til, très charmant ! Cette pièce
à conviction, représentée à sa
gauche par un « grqgnard » à
fière allure, armé d'une longue
lance et portant haut le dra-
peau aux 13 étoiles, parle
d'abord du passé :

« Ils ont gardé intact l'héri-
tage d'honneur et de liberté
qu'ils ont reçu. »

Ensuite vient l'état nomina-
tif du petit appointé, suivi de
la formule :

« Qui a rempli dans la fidé-
lité toutes ses obligations mili-
taires. — Le Pays reconnais-
sant. »

Vauthenticité du document
est certifiée par la signature du
chef du Département militaire.

Ce diplôme m'a fait grand
plaisir, m'a touché... J e le con-
serverai, je le choyerai. Pour
moi, c'est un capital inestima-
ble...

Dans quelques jours, ce sera
la grande opération du licencie-

38.341 4.150
51.105 18.170
36.054 —
37.832 3.068
10.520 4.402

173.852 29.790
6.014.665 ,0.010.944
6.188.517 10.040.734

100.000 25.000

ment définitif.  L' équip ement,
toujours soigné , l'arme cajolée ,
deviendront ma propriété pri-
vée. 3e ne veux pas essayer de
calculer le prix de revient de
cet équipement , en tenant
compte des jours de service
effectués , des difficultés ren-
contrées pour quitter la vie
professionnelle à telle occasion.
Non. Mais j' ai fait tout cela
pour le Pays. J e ne regrette
rien...

gé.

__M__________________________________

t
Madame Noëlle GILLIOZ-CRITTIN et

sa fille Raphaëlle , à Marti gny-Bourg ;
Monsieur et Madame Robert CRITTIN

et leur fils Francis, à St-Pierre de Cla-
ges ;

Madame Veuve Marie-Louise ANTIL-
LE et ses filles à Saxon ,-

Monsieur et Madame François GIL-
LIOZ-RICHARD, à Saxon f

Monsieur Riri CARRUZZO, à Saxon ;
Monsieur et Madame Jean-Bapt iste

CRITTIN-MATHEY et leurs enfants à
Monthey ;

Madame et Monsieur Fernand PRI-
MAZ-CRITTIN et leurs enfants à Do-
rénaz ;

Monsieur et Madame Antoine CRIT-
TIN-PERRIER , à Saxon j

Madame Veuve Maurice CRITTIN et
ses enfants, à Chamoson, St-Pierre de
Clages et Sierre ;

Les enfants de feu Adrien CARRUPT,
à Chamoson, St-Pierre-de-Clages et au
Maroc,
ainsi que les familles parentes et alliées,
GILLIOZ, MONNET , CRITTIN , BOVIER ,
CARRUPT , CARRUZZO, MAYE, MEIL-
LAND, FARQUET, ont la profonde dou-
leur de faire part du décès de

MONSIEUR
Jean-Louis GILLIOZ

leur cher et regretté époux , papa ché-
ri , beau-fils, petit-fils, frère, beau-frère,
oncle, cousin et neveu, décédé acciden-
tellement le 28 novembre 1961 dans sa
33me année, muni des sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu le ven-
dredi ler décembre 1961, à St-Pierre de
Clages, à 10 h. 30.

Cet avis tient lieu de faire-part.
P. P. L.

t
Très touchée par les nombreux témoignages
de sympathie et d'affection reçus

LA FAM I LLE DE MONSIEUR
Auguste WALSER

remercie toutes les personnes qui ont pris
part à son grand deuil , soit par leur pré-
sence, leurs envois de fleurs ou leurs mes-
sages, en particulier la Direction et le
Personnel FLORVAL, la Classe 1921, le
Club D.K.W. et les prie de trouver ici
l'expression de sa. vive reconnaissance.
SAXON, le 27 novembre 1961.

î
La famiiiMe de

Monsieur
Eugène LUISIER

profondément touchée par les nombreux
témoignage de sympathie et d'affection
qui lui ont été adressés lors de son grand
deuil , prie toutes les personnes qui y ont
pris part par leur présence, leurs dons
pour les messes .leurs messages et envois
de fleurs , de trouver ioi l' expression de
sa reconnaissance émue et de sa pro-
fonde gratitude.

Un merci tout spécial à la Société des
Agents de la Police cantonale, aux agents
de la classe 1939, à la Fédération des So-
ciétés de Tir du Bas-Valais , à la Socio-
té valaisanne des Matcheurs ,aux So-
ciétés de Tir du Bouveret , de Monthey
et de Marti gny ,à la -Société de Déve-
loppement do St-Gingolph , à Ta Classe
1912, à la Régie fédérale des alcools , à
la Municipalité et à la police communa-
le de Monthey, à la Gendarmerie vau-
doise, au Corps des garde-frontière, à 'a
section valaisanne de la LSRC, aux Ré-
vérendes Sœurs et au personnel de l'Hô-
pital de Monthey.

IN HUMATI ONS
Mercredi 29 novembre

SION. — 10 h., T.R.P. Julien MAYOR.
VEROSSAZ. - 11 h. 30: Mme Vve Aline

RICHARD
FEY-NENDAZ. - 11 h.: M. Léonce LAR-

ZAY.



M. Kwmoéf dans urne interview au*

- Si os peuples ont tou! â oaoner a la païH »
Moscou. — lues « Izvestia » ont

publié, hier, le long texte de l'initer-
yiew accordée le 25 novembre par le
président Kennedy à M. Alexis Ad-
joubei, rédacteur en chef de l'organe
du Soviet suprême et gendre de M.
Khrouchtchev. Nous en donnons
ci-dessous un résumé, soulignant les
points principaux abordés :

1 
CAUSES FONDAMENTALES DE LA
TENSION MONDIALE. — La grande

- menace pour la paix est la tentative
soviétique de parvenir à la domination
partout dans le monde. L'élimination de
cette politique permettrait d'envisager une
amélioration des relations américano-so-
viétiques.

2 
BERLIN. — Le règlement du problème
de Berlin par de prochaines négocia-
tions serait un premier pas vers l'amé-

lioration des relations Est-Ouest, à condi-
tion que les droits des Occidentaux à
Berlin découlant de la victoire commune
ne soient pas violés. L'U.R.S.S. a déjà violé
les accords de Postdam et de Yalta en
remettant Berlin-Est entre les mains de
l'Allemagne de l'Est. Moscou suggère que
des troupes soviéti ques soient adjointes
aux forces occidentales à Berlin-Ouest, sans
réciprocité pour la présence de troupes
occidentales à Berlin-Est. Les déclarations
de M. Ulbricht ne donnent aucune con-
fiance pour le futur respect des droits
d'accès alliés à Berlin-Ouest.

3 
ALLEMAGNE. — Le maintien par
PU.R.S.S. d'une Allemagne divisée ag-
grave la tension. Les Etats-Unis ne

reconnaissent pas la division de l'Allemagne
mais se rendent compte que l'U.R.S.S. ne
juge pas de son intérêt de remédier à cet
état de choses.

LA CONFERENCE NUCLEAIRE DE GENEVE

Sous la présidence de M. Goodbeer , au lond (Grande-Bretagne), à gauche , le délégué
américain M. Arthur Dean, et à droite, le délégué soviétique M. Tsarapkine.

GENEVE — La 341ème séance plé-
nière de la Conférence nucléaire de
Genève, la première depuis le 9 septem-
bre dernier, s'est terminée hier à 17 h 20
et a durée 2 h.* et 20 minutes.

Le communiqué officiel annonce la-
coniquement que « la discussion s'est
poursuivie sur les documents et les pro-

La République dominicaine:
un régime mal assuré!..
SAINT-DOMINGUE — Le général Pedro Rafaël Echevarria , secrétaire d'Etat

aux forces armées, qui pourrait bien être « l'homme fort » dans la crise que tra-
verse la République dominicaine, a affirmé hier à la presse qu'il n'avait aucune
ambition politique bien que, selon la Constitution dominicaine, il se trouve en
ligne de succession à la présidence.

Le général venait d'avertir que les
forces armées « seraient obligées d'as-
sumer le pouvoir » au cas où la grève
générale actuellement en cours, ne pren-
drait pas rapidement fin.

Le général a rappelé qu'il- avait juré
'de défendre le gouvernement légal et a
souligné que, « pour le moment, M. Ba-
laguer était le chef de l'Exécutif selon la
Constitution ». 11 estime que les partis
politiques « ont montré leur égoïsme et
qu'il a été prouvé que leurs leaders vou-
laient prendre le pouvoir seulement pour
eux-mêmes ».

Un porte-parole de la présidence â
ïait part à la presse, au début de l'a-
près-midi, du pessimisme qui règne dans
l'entourage du président Balaguer.

On ne signale jusqu'à présent aucun
désordre grave. Des arbres ont été abat-
tus en certains points pour barrer les
routes principales. A Saint-Domingue
même, des pierres et des morceaux de
serre ont .été Jetés sui; les chaussées

«
SECURITE EUROPEENNE. — Un ao-

cord entre l'O.T.A.N. et le Pacte de
Varsovie sur une co-existence pacifi-

que serait souhaitable. La création d'une
zone démilitarisée en Europe centrale ne
peut cependant pas être envisagée par les
Etats-Unis qui ne ramèneront pas aux
Etats-Unis leurs forces d'Europe, alors que
l'U.R.S.S. ne ferait que les reculer de quel-
ques centaines de kilomètres.

5 
DESARMEMENT. — Tout désarme-
ment doit être assorti d'un système
efficace d'inspection non pas des « ar-

mements détruits », mais de ceux qui res-
teront, après destruction, entre les mains
des Puissances.

C
ESSAIS NUCLEAIRES. — L'arrêt des
essais nucléaires serait un premier pas
dans la voie du désarmement général

et complet. L'attitude soviétique à cet
égard est décevante.

7 
ALLEMAGNE DE L'OUEST. — Les
Etats-Unis n'ont pas l'intention de
fournir des armes nucléaires à l'Alle-

magne occidentale.

8 
COMMERCE U.S.A.—U.R.S.S. — Un
règlement pacifique et satisfaisant du
problème de Berlin permettrait un

accroissement des échanges commerciaux
entre les deux pays.

En conclusion, le président Kennedy a
déclaré à M. Adjoubei :

« Nous avons eu la paix en Europe
depuis 15 ans. Le problème maintenant
est de voir si nous pouvons parvenir
à une négociation qui puisse l'assurer
pour 15 autres années. Personne ne sait
ce qui arrivera dans le monde sur une
longue période, mais au moins nous
devons être capables de résoudre la
question de Berlin et de l'Allemagne.

jets dont la conférence est saisie ». Il a
ajouté : « Le délégué soviétique a lu une
déclaration de son gouvernement rela-
tive à l'arrêt des essais d'armes nucléai-
res et a déposé sur le bureau de la
conférence un nouveau projet d'ac-
cord ».

La prochaine séance aura lieu demain
à 15 heures.

pour empêcher les voitures de circuler.
L'armée, la marine et l'aviation ont

occupé l'aérodrome international de
Saint-Domingue ainsi que le port et ont
pris leur exploitation en mains.

Dans le domaine politique, les négo-
ciations entre le gouvernement et l'op-
position continuent mais, semble-t-il,
avec peu de chances de succès.

LES PRENOMS
bJ VICOMTE LINLEY

LONDRES — « Les prénoms que Son
Altesse Royale la princesse Margaret,
comtesse de Snowdon, et le comte de
Snowdon ont choisiu pour leur fils, le
vicomte Linley, sont :

David, Albert, Charles »
a annoncé un communiqué publié hier
soir à Clarence House, résidence de la
Reine-mère où est né le fils de la prln^
cesse Margaret. le 3. novembre»

4zvestfr&»

Rien ne peut satisfaire davantage la
population des Etats-Unis que de voir
les deux pays bénéficier constamment
d'une augmentation du niveau de vie.
J'ai espoir que cette interview contri-
buera en quelque chose à une meilleure
compréhension et à la paix, parce que
— je lé répète — nos deux peuples ont
tout à gagner à la paix. »

• BONN EST SATISFAIT
DE L'INTERVIEW KENNEDY

BONN — Un porte-parole du gouver-
nement de la République fédérale alle-
mande s'est déclaré très satisfait de l'in-
terview du président Kennedy accordé
aux « Isvestia ». Comme on l'interrogeait
sur la réponse faite par le président
des Etats-Unis suivant laquelle l'Alle-
magne occidentale ne devrait pas dis-
poser d'armes atomiques propres, le por-
te-parole a déclarer que cela était entiè-
rement conforme aux vues du gouverne-
ment fédéral. L'Allemagne ne doit pas
fabriquer des armes atomiques et la
question de l'armement atomique et du
contrôle de cet armement sont du res-
sort de l'OTAN.

Les arrestations se multiplient au Caire où l'on
refuse de mettre hors cause notre ambassade

Les arrestations se multiplient
au Caire : l'ancien ambassadeur
d'Egypte à Paris, deux journalistes
égyptiens, le chef de cabinet du
ministre de la Culture et la liste
n'est pas close.

A Paris, on déclare « qu'il est non seule-
ment ridicule, mais odieux que le gouver-
nement français puisse être accusé d'avoir
organisé un complot en vue d'attenter à
la vie du président de la République arabe
unie ».

Les accusations portées contre ces diplo-
Imates, ainsi que ; 1-* les' soi-disant aveux
prêtés à deux des victimes » ne constituent
« manifestement qu'un tissu d'invraisem-
blances et de grossières falsifications »,
poursuit le communiqué.

Le Gouvernement français dénonce « pa-
reilles méthodes » et veut souligner l'ex-
trême gravité de cette affaire. « Celle-ci
concerne d'abord le sort de représentants
régulièrement accrédités qu 'il ne saurait
être question d'abandonner à l'arbitraire.
Elle met également en cause, par la vio-
lation des principes les mieux établis du
droit international , le fondement même
des relations pacifi ques entre Etats ».

REFUS DES AUTORITES
EGYPTIENNES

Les autorités égyptiennes, quant à
elles, refusent de mettre hors de cause

FIN DE LA VENTE DE L'ARGENT
AUX U.S.A.

WASHINGTON — Le président Ken-
nedy, annonce la Maison-Blanche, a
décidé mardi de mettre fin aux ventes*
de l'argent détenu par le Trésor, en rai-
son de l'importante diminution des
stocks de ce métal. Le stock « libre »
non-affecté à la garantie de la monnaie,
était tombé le 22 novembre à 32 mil-
lions d'onces, contre 47,9 le mois précé-
dent et 123,5 millions le premier janvier
1961.

Le président Kennedy a, d'autre part,
ordonné au Département du Trésor de
suspendre l'utilisation de l'argent dans
la fabrication des pièces de monnaie. Le
communiqué de la Maison-Blanche pré-
cise que le Président recommandera au
Congrès, lorsque celui-ci se réunira de
nouveau en j anvier, d'abroger la légis-
lation actuelle sur l'argent-métal.

LE PROCES DU HOLD-UP
DE CAROUGE

ANNECY —i La deuxième journée du
procès du hold-up de Carouge à Genève
a été consacré au réquisitoire et aux
plaidoiries. Dans son réquisitoire, M.
Bonnefoy des Aulnaies, procureur de
la République ayant fait allusion à celui
qui serait le véritable instigateur de
l'affaire mais qui n'est pas présent sur
les bancs de la Cour d'assises, a réclamé
pour chacun des quatre accusés des pei-
nes s'échelonnant de S à 8 ans de ré-
clusion.

Après les plaidoiries, le Jury et la
Cour après en avoir délibéré ont pro-
noncé les condamnations suivantes :

Paul Tovani: 8 ans de réclusion.
Joseph Valente: 5 ans de prison, l'ac-

cusé ayant bénéficié de circonstances at-
ténuantes.

Quant aux deux autres inculpés: Gas-
ton Pantalacci et André Roch, ils ont
été acquittés.

Le "nouveau plan,, de l'Elysée
L 'hebdomadaire «Jeune Af rique»'

(anciennement <cAf rique-Action»)
publie mardi un article dans le-
quel il prétend révéler « le nou-
veau plan de l'Elysée » pour ia
négociation avec le GPRA.

L 'hebdomadaire allirme avoir
puisé ce document à Paris « aux
meilleures sources ».

<t Jeune Airique » précise que
le nouveau plan de l'Elysée por-
te essentiellement sur la périod e
intérimaire et écri t :

« Celle-ci n'était au début qu'un
cadre bien creux destiné à main-
tenir une certaine partie de la
présence traditionnelle de la
France en Algérie t elle est de-
venue maintenant un véritable
« banc d'essai diplomatique ».

« Le désir du gouvernement
lrançais, poursuit le journal , est
d'enrayer lout exode massif des
Européens d 'Algérie vers la Fran-
ce et d'en arriver à une coopé-
ration libremen t consentie avec
le nouvel Etat algérien. Pour cela,
il veut toujours obtenir des ga-
ranties pour les Européens , un
accord sur le pétrole saharien, la
possibilité de conserver des aéro-
dromes sur cette partie du terri-

l'ambassade suisse impliquée, par la
presse du Caire, dans l'affaire des Fran-
çais inouilpés d'espionnage.

Um porte-parole officiel a, en effet ,
annoncé hier soir que le gouvernement
de la RAU ne diffuserait pas un dé-
menti, comme le lui a demandé le gou^
vernement helvétique, aux allégations
de la presse égyptienne concernant les
activités « illégales » de l'ambassade
suisse du Caire.

« Le gouvernement de la RAU n'ayaat
pas porté d'accusations contre l'ambas-
sade suisse, n'est pas en mesure de dé-
mentir des faits rapportés par les es-
pions français eux-mêmes, et dont a
fait état la presse égyptienne », a no-
tamment déclaré le porte-parole.

« Les inculpés, a-t-il ajouté, soutien-
nent qu'ils ont imprimé des tracts dans
les locaux de l'ambassade suisse. Ils af-
firment également qu'ils ont utilisé la
valise diplomatique suisse pour faire
fuir des capitaux d'Egypte. Dans ces
conditions, le gouvernement de la RAU
s'attendait que le gouvernement helvé-

9 000 000 de Français
au chômage forcé, hier !..

PARIS. — Après une Journée de paralysie générale, due en grande
partie à la grève des employés de l'électricité, du gaz et des transporte,
lo situation est redevenue peu à peu normale à Paris, hier, en fin
d'après-midi, ainsi que dans le reste

Dana la capitale, les habitants se se-
raient crus un dimanche : beaucoup
d'entreprises privées avaient décidé de
ne pas travailler un grand nombre de
boutiques étaient fermées, notamment
les coiffeurs et les boucheries, et, crai-
gnant des embouteillages qui finalement
ne se sont pas produits, les Parisiens ont
très peu utilisé leurs voitures.

La physionomie des grandes villes de
provinces a été identique à celle de
Paris.

Selon les dirigeants syndicaux, envi-
ron neuf millions de Français ont été
« associés » bon gré mal gré à l'arrêt du
travail.

Outre, en effet, les employés du gaz
et de l'électricité, les travailleurs des
transports urbains et des chemins de
fer, certains conducteurs de taxi, la ma-
jeure partie du personnel au sol de la
compagnie aérienne d'Air-France ont
fait notamment grève. A l'exception de
certains grands trains internationaux,
l'arrêt de travail a été presque total
dans les chemins de fer et, de toute ma-
nière, l'interruption de l'électricité de
six heures du matin à 17 heures a pa-
ralysé la circulation des trains électri-
ques et du métro parisien.

* EXPLOSION A PARIS
PARIS. — Devant la porta du local du

« Centre de la Gauche européenne », au
3e étage de l'immeuble du 10, boulevard
Poissonnière — non loin de celui occupé
par le journal communiste < L'Humanité »
— une forte charge de plastic a explosé
dans la soirée d'hier.

Le local a été fortement endommagé.
Des vitres ont été brisées dans l'immeu-
ble et la cage d'escalier a subi des dégâts.
11 n'y, a pas d« victime.

toire algérien, et de maintenir une
certaine présence militaire dans
des bases en nombre restreint et
notamment à Mers el Kebir. »

« Mais, ajoute l 'hebdomadaire
« Jeune Af rique », il ne demande
plus la double nationalité lranco-
algérienn e intégrale pour les Eu-
ropéens d 'Algérie , il ne se re-
iuse plus à reconnaître la souve-
raineté algérienne sur le Sahara,
et il est prêt à ce que le rélé-
rendum d'autodétermination se,
déroule dans les quinze départe-
ments algériens et non plus dans
treize d'entre eux seulement.

L 'hebdomadaire se dit assuré
« que les négociations conlinue-
ront dans le secret au niveau ac-
tuel des experts , puis au niveau
gouvernemental , jusqu'à l 'accord
et au cessez-le-feu. Elles repren-
dront publiquement , pour les mo-
dalités d'exécution , après la ces-
sation des combats.

« Pour quand le cessez-le-feu ?
se demande-t-il également. Et il
répond à cette question : « Les
augures ne le prévoient pl us pour
1961. »

tique ouvrirait une enquête pour déter*
miner la responsabilité de ses fonction
naires. »

Dans les milieux diplomatiques inter-
nationaux on suit avec inquiétude le
déroulement de cette affaire.

COMMISSION
DU CONSEIL DES ETATS
POUR LES C.F.F.

BERNE — La Commission du Conseil
des Etats pour les Chemins de fer fédéi
raux a siégé le 28 novembre 1961 à BeM
ne sous la présidence de- AL Lampert,
député, et en présence du conseiller fé-*
déral W. Spuehler, Elle s'est ralliée à
l'unanimité aux projets concernant le
budget des Chemins de fer fédéraux
pour 1962 et la modification de la loi qui
les régit, modification visant à augmen-
ter de 400 millions de francs le capital
de dotation. Le projet concernant le ca-
pital de dotation a été légèrement modi-i
fié quant à la rédaction.

* QUATRE ARRESTATIONS
IMPORTANTES

ALGER. — Quatre arrestations impoi*
tantes ont notamment été opérées hier, ao
sein de PO.A.S., en Oranie, annonce-t-on
officiellement. L'identité des personnes ar-
rêtées sera révélée aujourd'hui. On croit
savoir qu'il s'agit de chefs de secteur dt
l'OJiS. qui ont pu être arrêtés grâce a
des opérations déclenchées inopinément a
l'aube, sur renseignements.

* LES INCIDENTS A ORAN
ORAN — Six Musulmans ont été bles-

sés au cours des incidents qui ont eu
lieu sporadiquement à Oran depuis la
fin de la matinée d'hier et au cours des-
quels plusieurs Musulmans ont été pris
à partie par de jeunes européens.

* ACCIDENT D'AVIATION
EN ALGERIE

ORAN — Deux avions militaires
« B-26 » se sont heurtés en vol cet après*
midi à Oran. Les huit membres d'équn
page qui se trouvaient à bord des deux
appareils ont été tués. L'accident s'est
produit à l'issue d'un vol d'exercice au*
quel participaient plusieurs gros quat
drimoteurs de bombardement

* ATTENTATS A ALGER
ALGER — Trois nouveaux attentats

qui ont fait deux morts et un blesse,
ont été commis à Alger à la fin de la
matinée. Cela fait 5 attentats depuis le
début de la journée : trois morts et deux
blessés. y .

D'autre part, au début de l'après-midi
une charge de plastic a explosé dans
le centre d'Alger, endommageant l'an*
partement d'un industriel*


